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iwit ‘rit'* de cvHe délicatesse qui» les 
renseignant, les menait à raise.

— Ivt madame de Cée.vl, dit 'le eceu 
te, l'a vey. voiiti vue rêeotnm«*nT V 

Philippe répondit assez brièvement, 
j car Amoi ne Mc* reside debout témoi 
i çnult qu’elle allait se retirer, et son 
camarade le pressait de de présenter 
Ô. la jeune tille, n U» Ht, oMe l’ac 
cueillit avec sa grâce .souriante, pui*?, 
prenant congé. d’une simple Inclina 
tlon de tète, elle s’en fut, ainsi que 
Oon pèro l*en avait chargée. prévenir 
Madame d'Asqucur de l’hCde linat.teii 

t/l-u arrivé sous son toit.

(Suite)

(A suivre).

li n était point surprenant que M. 
I Asqueur, bleu que lie .s’attendant 

#*> L* voJr, i’aiii immédiatei.;is n le 
uicut revuiiuu, car il notait nulLle
aient changé.

A vingt cinq ojls, 11 paraissait plus 
âJé qu’il n’était, peut être à cause 
jo la uiartiaïité de sa ligure sérieu
SCt mais cette maturité prématurée 
bïtaii arrêtée A celte première ma
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(Suite et lin.)

iill'cstatioii et il était resté Je înQnn*, 
aonjours .svelte. élégant, les cheveux 
las et drus, les dents étincelantes 

la moustache et les yeux pleins 
d'uuc douce et calme autorité, du tus 
un teint lisse et sans rides.

M. d'Asqtienir, après avoir un ins 
tant entretenu Je Lieutenant Kalficr, 
j.o retourna vers M. de Thulsans. Il 
s’informa de sa garnison. de sa mère, 
il u’eca lui demander s’il était ma 
rie.

A son tour. Philippe interrogea h* 
vouite. Comment se faisait il qu’il | 
ait la bonne fortune de le retrouver j 
\ Albert V Ce fut au tour de M. j 
l’A-quem* tl'étre légèrement embnr ? 
*is<é. niais avec cette franchisa.» qui j 
.•tait h* fond de son caractère. ,»*. j 
.tout l'habitude du monde la ]*!n< rai’ j 
îinée n'avait pu masquer la rondeur,
!1 hrfila de unite s cm vaisseaux :

("est bien simple, mon cher ami, 
répondit il. Nous avez peut être «mi 
teiulu parler d’une inexplicable ca 
uistropbe. un dérailIJoment de che 

min de fer dont, ù tort ou A raixm,— 
n^iH-etons la «chose jugés*—on m’a 
rendu responsable ?

I n effet, lit M. do TlmNaus. j'ai 
entendu dire A Paris, ii y a quelques 
années, que vous a vie/, été victims 
d'une mauvaise chance inouïe.

Kh bien ! «près ce revers, non? 
rouîmes venus nou< installer Ici. dau-> 
verte petite maison que .Madame 
d'Asquetir tenait de sa fa mille, et 
mit' y trouvant fort bleu, nous y 
sommes demeurés...

Je comprenais. dit M. de Tluji 
miüs,— qui comprimaii en etl'et. aii.ê 
par ses souvenirs, tout ce que ’_l. 
d Vsqi'eur lui avait iaL"é eiiL-ndie, 
miti- Je lui énoncer fornie.hmenI,-- 
je comprends que unis vous soy:*z 
plu ici. b* pays est charmant.

Et après quelques lieux conmntds 
Mtr la contrée, la route «pie sou r» ai 
11 epi v avait. -uivh*. Philippe «Itfiil 
une question brillait le.- Ièv.r s et 
qu’il n’osait formuler. Philippi* d t :

Madame «l'A-qimur se porte 
bien ’:

lit sur !a réimiii^c affirmative du 
comte, plenum son courage à d«,-n\
malus .

lit votre famiMe, messieurs vos 
toy. .mesiipuioisclles d’A^qm Mil- V

Tout b* monde «m avec nous eu

M. Lecanuei,. voyant combien Mon 
iU'leiiibert regretta v-ous l’einpiiv d'a 

voir tant appuyé Louis Napoléon, 
s’< si appliqué a dominer le puis pus 
âdhle ni part de responsabilité dans 
les é\éucumuls* de 1851. Ce désir l’a 
porté ‘t faire entendre que il autres 
catholiques, notamment Louis Veuil 
l«>t, avaient aiittajut que Moutadem 
bert et peut être plus que J ni l'aeLité 
cl approuvé le* coup d'Ltat. 11 ne le 
dit pas, mais il le fait penser. 8i je 
signale cette préoccupation.. e,'c.-t 
par pur souci de la vérité, .l'ajoute, 
qu’en soutenant le président contre 
tes parlementaires et eu rail lia ni l’ac 

te du Iteux 1 Jiéeeinbi'e, MLiitaleni 
fieri et Louis Veuiliot ont bien agi. 
Mieux vailaif Louis Napoléon que 
i’anareliie. Ur, la situation ne coin 
portait que Tune ou l’autre de coh 
solutions, ("était l'avis de ceux m.è 
nie qui voulaient avant tout, colite 
que coûte. i\*Ji verser le Plésidem. 
Ni. île l'alloti.x était de ce noinbic. 
Dans l'intérêt de .Moiitalcmbcri. Ai. 
Leeanuet aurait dû le marquer. .le 
suis ioiivaim-u qu’il y a sur ee point 
«tes paces p:ejd<»i,néc-. indignées 

dans le ** .loiirn.i! ” intime de son bé 
ros. A leur défaut, il aurait pu ci 
ter certaine le’tie. déjà publiée, où 
M olli a loin beri jaeont.uit: à U'ii-tav* 

de La Tour, un entretien historique 
qu’il avait eu avec l'ancien miidvtre 
royaliste de Loui* Napidéon. ( etie 
lettre est datée du 11 novembre ISol. 
trois semaines avant le coup d'Ktat. 
La voiei. Le*' soulignements et Jcs 
parent lièges sont de Monta lcinbet t :

H 
• I 
»•

Mon très cher ami,

Oce moment, Robert en à l’école !’ 
lyieehiiiqiM* depuis un an. Ma.voi 
travmUe pour Saint (’yr. <-î mes l'-lies 
ne nous qtiiiiieiii iras. Agnès fait ici 
:<*ii éducation.

I :-Lippe encouragé reprit :
-N aurai j.* point I'lmmieur de 

i»!cm*nti*r nies devoir- à Madame 
*1 Vsqui or ?. . .

— ■.Mais -i. certaiiwmictit. Je vais 
tain* prévenir. D’abord vous dilierez. 
lVt*e m>tls. c’est convenu.fl Sept lieu 
t'eS.

1a*-' jeunes gens <*oll défendirent, 
i'* ne voulaient pan être indiscrets, 
leurs camarades b •< attendaient. 
Mais. au même instant, la porte, 
s’ouvrant, livra pacage à Aiitoinet 
te. délicieusement jolie en robe de t d 
b* t'o>e. Flic salua les of liciers sans 
l'ie-qi;o lit- regarder, un pi u rougis 
••*aine. et dit à son père très vite:

-“•Mère m'envole vous prévenir que 
si vous voulez conduire ces mes 
svurs à leurs chambres, elle les a 
fait disposer tic suite en lits voyant 
entrer, si bien qu'elles sont prêtes. 
Çv sont celles du second étage près 
de uns frères.. , i

Lt elle s’en aillait, mais son père 
hi retint.

— Lien, fillette, seulement, avant 
de t’eiiftdr, laitS'C* moi te **re” pré
■<*nuf une vieille connui-ssalice.

Les officiers qiri s'étalent levés à 
leurrée de la jeune iMlc efl étaient 
fistés debout respectueusement. la 
considéra lent. ITiu et l’autre, avec 
une admiration non déguisée. M. île 
l'liuls;ms. aux paroUes du eomk». s’a 
van*;ai pinus près d Antoinette et la 
salua, pendant que son père lui <li 
si.lt :

-Ueeonnnis tu M. de Tlmlsajis V
Nette devint d’une jaileair nnwtel 

b*, mais donilnaut de tmrte sa voîou 
’*é son émotion soudaine., elle répoii 
dit d’une voix qui. uialgré eeJa, Mv«u 
Malt :

IV.rfaiti ment.
Soyez sûre. Madenioisclib», il ? t 

Philii-pc. que je vuis bien heureux 
du providentiel lia sard qui me per 
lûet de vous revoir.

—Je vous remercie. Moiiis»our, ce 
plaisir <*st très n'clproquc*. réjtondit 
^ jeune fille qui remettait un
pou.

Luis un silence s'étant fait, légè 
renient embarrassant, elle reprit :

—Mmla'me de Thuisans vn bien ?
—A mervi'Llle. merci. !Madt*moLs.»l 

J*, ma chère mère a une santé super 
J^‘* qnl défie les années. Senlemcnt, 
'•lue lui rend la solitude plus p.san

J'-Le <e plaint (1e son Isolement. Je 
pas'C pourtant auprès d’elle tout le 
temps que je puis, réla no lui suffit 
Jms. Je vomirais remmener avec mol. 
dans ma garnison. <jîle tiendrait mon 
petit ménage de gtm.-on, (»t ine se 
rait mie précieuse ccuupagule, mais i 
Je me peux l’.v ibVlder. Klb» prétend I 
que l’on ne déplante pas les vieux 
nrbtvs du sol où i's ont ]>rls racine.

Vblllppe ne pouvait atquvndre plus 
Ingénieusement A Abmsleur et A Ma 
^eïrj;i'>:Me d'Asquetir qu’il u’étalf 
point marié : l'w ot L’autre lui su

“Nous sommes entre., deux ad ver 
>:iir« > qui «lû'it en. égallemem la lut 
te: le présidi ni «si à bout «le pai.ictt 
ce; il vomirait bleu n être im* i’ag 
gres-cur ; ma.i*s il a.si:iu<* après le 
moincnr où on I’attnqiur.i. afin il«* 
i t apper à son tour et d’« n finir. J h* 
J'autre eèté MAI. I iiier.-. ( hangar 
nier. .Mêlé et 1 A LIA M X wuleiit 

line crise, et *‘ la plu- proiùiaJiic p«>> 
-ilde." .Fen ai acquis la pr«-uve dans 
leux coiiver.-Mlions que j’ai eues 

a va e FALJ.OllX 1«î samedi S et le 
lundi 10 octobre, en me ;unmciiaut 
avec lui don- U* pourtour «h* lassent 
Idée, et qui compteront à eollp sûr 
parmi les plus “ ét i.umv-" «*t i«*î* plu-? 
*• Import a ut es '* de ma vi«. J<* crois 
ib voir vous en faire part s«m< b* 
sceau du seer«.*t, mais afin ipt clics 
servent à éclairer la situation. <•: afin 
qil'elles notent aussi “per écrit
pour l'avenir. 11 est «loue venu -pou 
lancinent à moi : «ù après un débat 
rétrospectif et récriminai if que .P* 
n’ai pa- h* t*inp< «b* reproduire sur 
la part «le responsabilités^ M1’-* IV 
vient «à chacun dans les événements 
qui out amené la crise actuelle très 
pou-abilité .pii. scion moi, rciomhe 
• tout entière " sur les chefs «le la 
coa'lition nouvéMoi. il ma para'* à 
peu près eu ces termes : “ La i*rau 
••«•<* périt mont U- ment, chaque ji»i«r 
“«•lie dépérit «*i sv* iléprav.* davanta 
“ ge ; elle m* vit plus, elle vivote; 
“rien ne peut être plus l’Acb» t*x que 
“la duree de i’émt «le cîio.-cs avtud: 
•• fi nous îrène légalement et «baioe 
•• ment à l’anarchie : une eri>c vio 
••lente, sanglantt* peut S101T.F. sait 
•* ver 1*' pays.** Coinin'■* je lui thunati 
dais s’il croyait tpie la crise» désiré.? 
par lui aurait pour résultat 1«* t/ti 
Plissement «1.* la mnnarchh* et le iv 
tour «lu comte de Ohauilu.rd, il ma 
répondu : *' Non. 1011e aura pour ré 
“siihat b* tr:«»ni])lu* «les rouges, et 
••peut être celui du prince de loin 
••ville: mais ce ne sera qu’une cri 
•• s», passagère, vous et im.i nous y 
•• resterons : je Mill- on r«\gl«*. j’ai fait 
••mon tcKtautetit. je me «•«mfess* le 
“ plus -ouvt ut que j«* puis, mou sacri 
“fiée «St fait. La France ne peut 
••être sa u vêt* qu’à ce prix. File aura 
*• l'énergie de résister à l’oppression 
•• d«*s rougi s. (•il«* succomhcra Iciib* 
•• mont au rtégjmo a«*tm*l. Le OI.KU 
»• i ; F S’FN N’A Misez 1«* »,l«*rgc n'est 
“plus légitimiste). L'archevêque d*r 
“ Far 1rs gagne «lit crédit : l’ti curé est 
•• vomi i,«*pi,och«»r à c’areelle la part 
“ qu’il a prîsi* à lVxpédifhm tic Ko 
•• un*. Tout l«* bien que pouvait faire 
*• b» pi*ésidt»iH est fini : il *’ c*st épui 
“sc”: ION l’O K10 r.NK FOIS I.K
“ TUIOAI Fl! F DIOS ItOFOIOs *'vaur 
“ mieux que 1«* règne actuel,” je no 
“crois pas, je m* veux pas avoir cou 
“trlbué à Tamenor. MAIS JK M’A 
“KFSIDNK FI.FTOF *’quit la du 
“ réo du g(Mivcrnc*mcat «lu président”
“ i'Ji.

“ Stupéfait, ronvêrs»* par d** tels 
aveux «*t si sponranês. j«* Jui objoc 
tais 1«* progrès liicontestabb* «le la 
•religion. 1ns collèges libres, les un» 
nasièr«*s. les coiîcib*s. >* contraste 
entre b* jubilé de 1.851 et celui «b* 
1825: il nie répondit: ’’Tout cela 
‘Mi’csl rien * ; ou. du moins, tout, oc 
* la n’est que superficiel : je n’appré 
“ cic pas ce progrès comme vous, ce 
“la tient A la dliréretice rudioaJe de 

nos opinions. N’oiV avez toujours 
«•ni que lix? goirvcitui'iim*iMs révolu 
tionnaliOH étalent favorables A 1T0 
gllse : pour moi, je les crois moi* 

•• tels fi la religion. A tout, A e« lui ci 
“connue A la monarchie de Juillet.” 
Je lui rappelle l’« iF.housia.snic avec 
lequel 11 a applaudi à la révolution 
de Février. A 3a République, alor.- 
qm* je la déplorais et lai maudissais.

«

et lui demande comment 11 peut ehol 
sir le moment où. sous le régime ré 
jmbllcalu. il •«>! évident que la Frau 
ci* se porte “ moralement ” mU ux 
que sous la monarchic, pour ae résl 
gner à noyer dans le sang tous les 
progrès, toiiti^ levs Institutions, tou 
tes -les «•onqtiêUis qui lions lu té les 
sent h* plus comme cath«jlJ(]t:es : *1 
mje répond toujours : “ Les rouges 

1 “•arrivent lé^ailcmeuti. tardivement ; 
“il vaut mieux en finir sur le champ. 
“—J’ai eu trois phases: J'ai cru d’a 
“boni A la République: au Jn dô 

cenibre, J’ai vu que la France n'en 
voulait pus «*t j’ai ci ion-lié à tirer 
parti Idu préshlent ; iiialtitonaut, je 

“ vois ipi’il u’y a rien à faire de lui : 
“c’est un “fou”, un ^ensimliste. un 
“étourdi. i|iti n’n rien appris, qui va 
“ tout brouiller, etc. Nous étions tous 
“disposés A le réélire, nous y étions 
“résolus, nous tntvaillioits déjà pour 
“cela” (témoin le discours de Ber 
r.vcr où 11 disait que la rééloctlon du 
président serait le plus gra.nd des 
mallicurs. témoin aus-i la corr«*^pon 
dan<<* <l<* Sa hit Oiiéron et toute la 
presse légitimisiei fiti : “j’ai pla.«lé 
“sa cause auprès du comité de Chain 
“ bord, lequel m’a dit que le présl 
“«lent, “.sous quoique forme que ce 
“ fût.’’ valait mieux que la Képubli 
“que... .Mais anjourdhiii, c’«*st trop 
“ tard : il a donné sa mesure, etc., 
“etc.” Knlin. je lui tip une dernière 
objection : je lui montrai Home et J«* 
Lape prison il loi* «b*s Fraiîtça îs, par 
ordn* ib.» la République rouge... Il 
hésite un instant, puis nie «lit : “Ab ! 
“les Nuirmbirns et les (eusse* seront 
“à ia frontière «*t ils arrangeront 
“tout” “avant que <*e;a u’akt le 
“ t^»nq\s de durer.” Après tout. l«*s Ail 
” triebiens valent mieux pour lui 
“que les Français.” Ainsi, vous le 
voyez, dans lia. pensée du chef le 
Idas éminein et le plus prudent du 
parti légitimiste, ce qu’on veut, c’est 
bien comme ou l’a «lit : “arriver A 
la t«*rr«* promise par la mer Rouge,”

« t amener la guerre civib* pour aboli 
tir à la iguem* étrangère.
“J" n'ai pas pu m'empêcher «1«* lui 

«lire que si quelqu'un lui avait ami 
b né devant moi de pareilles opinions, 
j«* l'aurais traité do icalloiuniaJcur : 
«•t j‘aj«>utai que c'était avec des mi 
iso ne niants analogiuis qu'on si’était 

tléehlé à “la Saint Barthélemy!”
” Il m’îi. nNpondu par des r«*mon 

trances contre mon attitude actuelle, 
qui n est ;;u fmtd' «pie celle «l’un “ma 
Nias” qui s'intcrpo-c «*ntr«* deux en 
ragés- il m’a dit qu'ell** manquait «le
«lignite, «le sagesse, etc.... !«• tout 
av«*e les ferae- le- plus suaves et 
lis plus charmante*!!**

(fine leti'Jre. Mmitaifiembcrt l’écri 
vait ;l v a un demi sièele pour “celai 
rer la situation’ «*t en spécifia H «pic 
' l’avenir ” devrait la etuiuaftiv. 11 
avait bien rai-'ou. car elle fait bon 
ue’ir à scs .-embuents et justifie sa 

« omluite. ( lu y . ut*-ii«l rimmme d’or
• bv et «le «*«mragc. ie patriote. le ca 
tholiqiie avant tout. Flb* prouve que 
son a«diésion à Louis Napoléon n’a 
'aii tpte !«.* nobles mobiles. Sans 
do nie .-lie jette une lumière gênante 
sur Fillonx et sur les royalistes ni,*11 
tant- de ce temps il à : mais qu’est ee 
«pj«* «•«•!.•! peut faire ù l’hîsturien d * 
.Montalcinbert

l tu* dernière observation.
Du récit «le AL Locunjet «,a p.»ur 

iraii <*olu*luj*e que AIontaI«*mb rt 
-îégea dans la commission dite cnn 
Mi.lative. ehargée de couvrir «u de 
faire accepter le coup d'Ktat. Louis 
\ ctîilhu y fut pour • |itejquc c)u»st*. 
Non. Louis N ou il lot. le 2 <lc«*cmbrc. 
était b du de Paris «*t ii n*v rcutra* 
«l,M* b* t. A «.vî.te date» Ja diVisij.n do 

Monialci!ilA*rt éta.u pr|e. loilc Ici 
:'\:iii coulé, elle lui coûtait encore, 
«•lie b- gênait, mal- c'était chose fai 
t«* et qu’il m* songeait pas sérieuse 
mciii à «l«*fa.iro. Lorsqu'il consulta 
Louis VeuiUot il voulait urn* appro 
batimi. un «*mour.ig*!iu*nt ,*: ,*ûf mal 
t'< «;u un a vus «qq,«,sé. J’en suis sûr 
«•ar «et avis, eroyant qu'il m’iuterio 
g«aii pour de bon. |<* m'étais p*»r 
mis «b* le lui donner. Mon frère au 
contraire entra p>iiieim*m dans- h*s 
' *c s. ii la constaté avec humour «*r 
tics nettement du vivant «K* Monta 
b Illbert.

” (Jtloi«ple très décide, a î il «lit. «q 
juç.vant s.iluemcjit et <,«ui!'ag^*u>t 
mem la situation. Al. de AJenta'em 
Imti n'était pas tout à fait au d« - 
sus «l’un certain effroi de l'opiibou. 
«pii travaille volontiers les liomnii»s 
«le 11 ibuiu*. Il craignait les reprocluys 
«le que,qui s il.u-tres parieuictitair, s, 
ms amis «*t .-es antiig«ui.Vt«*s d'autre 
fols. Déjà il les eipcml.iit d«\ilauu*r 
contre la saihiuirc initiative «pii. <bt 
immu* coup. Jcs rcnicUtiiit dans la 
Ttitilt* «*t sauvait le pays. Sur le mo 
ment die le t.vn:iit. as>«.*z fort, fit 11 
«l«-iuaiidait à «*îr<* poius-é. Ou J«* lions 
sa.

“ 1 liste coudiilou du journaJisti», 
souvent a«*eit<é d'hiqirudcnee. de té 
mérité, «le violence et même de qua 
N tés pires, uniquement pour avoir 
paru pon-^er. lors«ju'en réalité on b*
• irait ! Kn «*efte retieontre. pourtant, 
il m* fallut pas tirer beaucoup.”

Les trois intéressa ut.s et impôt*
• unis ebapitri's que AI. Loeanmq a

doibiiés au “ Oorro>fiK>ndnnii” coin 
<j»«u Jam «but t rès ob.-h.*rvait ions. les 
a b es «•ompb'iuentaircs. l«*s autres r<*«* 
t dira lives. J** ne m'y arrête pas. 
(”esi a.'scz d’avoir r«»levé en (pfi |0,j 
« lie direct<*uictit Louis Veuiliot et 
“ rrunivera.”

Kn même tcups que je fais <•«•< yfi 
serves, je veux I«*s limiter. La •• Vie” 
«le Moidalcmberi est une oeuvre rélié 
‘•Lie «*t loyale. Seulomeut 1«* héros 
«'•tait trop passionné pour avoir tou 
jour- gardé !a mesure et trop pn.s 
siontiant pour que son biographe m* 
lût pas ditrafué ii méconnaître plus 
«m nioin-s ceux que lu! même. «*n -c< 
jours «le colère «*t <1- «•bagrln. I! 
avait grav vtn.cnt mécc.-nums. (“est :;n, 
<i «pte j«* in’exjdlque «llvcrs projios
• 1«* Al. Publié l.ecnnuct ; 'mais «i p* 
n outre qu’il s'«»st I’Ac)i»*u--cnn*nt tro,,i 
l'é. j«* ne l'accuse pas «le l’avoir fait 
comme d’autres, «le parti juis.

KFDKNK V K l 'I LLOT.
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Traverse de Québec et Lévis
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(2) Mgr Sibotir.

A'oxandiv de Saint Chéron faf 
sait alors une eomxqyondanvc pari 
si(*nn*‘ (pie tons Ux? journaux iégini 
mixtes ivproduisalcnt.

IT n touriste a cueilli la curieuse ea 
seigne que voi'fi ;

Toussaint, perruquier, 
donne A boire et A manger. 

Potage fl toute heure 
avec de Ja légume.

On coupe les cheveux par dessus

EF8 VOYAGES innutlonitc^ cciIoahoiip, j»*r
•J tu 1 ruvct‘0. conviendront aux yoyageuré 

«ur Jom rotes fctrCtM y incntiuuneo-,. dlmauelio 
et iftosoxccptéH.— tu Rince ut le touips la uor* 
niattaut:

Toiim Ich :io Minutes

7 lus A.M. â ii hr* l\îtl.

POUR
Chemin de for Intoroolonl.al
uiii:ni:c

A M
8.C0 Aooommod. pour 

Cuinpuelltou 
ll.COAccomod. jour 

Montréal.
11.30 Kxprea« pour

Moutreal.
P M •

3.30Accoiuinod pour 
Itivlcrcdu Loup 

4.30 Express pour 
.Montréal

5.0o Mullo pour lia*
JlfiiX

LIAIS
A M
7.00 Âccommod dd*

^ Klv. «lu Loup.
7.30 Accoimnod. do 

.'lontiéul.
11.00 AccoiuiikhI. de 

Cumpbelltou.
P M
12.00 Rxpress «lo Ha- 

litux.
1.30 Express do Moub- 

real
6.30 I'.xpreis«ioMont- 

léul
Chemin de for Uuoboo Cjutr il

A M
7.3U Mix to pour Alé- 

ganllout StKnin* 
vofs 

PM
2.30 Express pour

Sherbrooke. 
0.00 Accunuiiodiition 

],o«r Sherbrooke 
Portland et tous 
Ica points du Sud

A M
7.3<J Accommodation 

de Sherbrooke.

P Al
1.30 Express do SUor- 

tirooko

Truvoreo du Urand Troaa
LA SEMAINE

(»« «:«i:c nui:» ko m v n
P M. A M
12.15M(ilkpourl’Ouest b.ü«j Mallo de l’Ouost

RM.
C.OO Express pour

l'Ouèst
150 Express venant 

cio l’Ouost.

LES DIMANCHES
P M. j A . X
b.00 Express pour 8.00 Exprès venant

l’Ouest i do l'Ouost.

bit i* IL ISkimkr
ElAvc ties Hdpltaux do Pnrli, 
Oradoé do l’I niTcr»lté Laral,

TRAITE SPECIALEMENT

■DES

Mes de la PeauetduCuir Chevelu
Au No. 236, rue St-Jean, Québec

.Ha u res 
des
CoDsultat'one

g à 10 hr* A, M. 
2 4 4 hrs P. M. 
6 4 Shn P. M.

-T2LKPHONE C51
■A M|

DKrAKTEMUNT DE

LIQ UTJDÆTJO^s

IP. J. COTE
VIS-A-US LA BASILIQUE

Nous devons écouler nos Hardes 
faites d’hui au moi de Mai.

La consôq ence nous commen­
cerons Lundi, le 4 courant, une 

P réduction sans précédent dans ce 
département. Lisez quciques-uuB 
de nos prix.

CAPOTS D’HIVER
TOUit MESSIEURS 

Valant.$10.00 pour... S5.00 
Valant.§12.00 pour... 36.00

HabiilBiîifints de Tweeds
POUR HOMMES

Valant $12.00 pour... S7.50 
Valant $9.00 pour.... $5.00

HABILLEMENTS
DE SFuppr^S BLEUES 

Valant $11.00 pour... $6.50

Pardessus de Printemps
POUR HOMMES 

Couleurs Cris Fer et Orab
Valant $14.00 pour........ $9.50
Valant $12.00 pour  $7.50

HARDES FAITES
POUR GARÇONS

Au délit de 800 Habillement» 
de Garçons seront vendus sans 
égards au prix coûtants.

Grandeurs, depuis l’Age de 5 ans 
jusqu’A 17 ans.

C’est une obligation.
fl E LUX qui •• trouve attefoft 
^ d'une maladie quelconque e»ï 
Anna 1'obllgntion de po donner tout 
!c« noinp po«*ibl«> pour recouvrer 
1a «muté. Il ne peut p.x* .«e rouf* 
traire 4 ontte loi penn i«'cxpn9er à 
une faute grave. Il ne pout pré* 
tendre que ru maladie eolt inrun
ble. oar depuh que les famous

•,jx uû J. E. P. RAPT*
V <’0T. qui no ?ont eompoféc qtis 
i d'hurbeeet do rarinr», pont connus, 

toute* le„ innladie* peuvent êrrt 
guinea. Ces remède* ^ont d'uns 
efficacité incentenUble. Aussi, voit- 
on de;»malade* partir de? partit# 
le* plu* reculées du Canada et des 
Ktati-UuU pour venir se 1rs proca* 
rer. D'autre*, qne les moyen* rat
permettent uns d'entreprendro lé 
eoyiute so les font expédier. El
tous sont d'accord 4 le* proclamer 

B.mtcment snpériours 4 tçut ce qui s'est vnb t tçtu . _
lait de remède*, leur efficacité ^l«fi>end de or 

•ntl-in. Vpn* ''tons qtnsiuffnD*, faehes quo p«7s
•e* raeipnets sont uns leur fuoSP
•»o coule fois ce* remèaes ont failli. On se les 
^roouraen s'adressant .a l'ensslgne du rrossM»

J. £• P. BU KOT,

of some slmpis
latent*Wanted -An ideal

Trotect/our «dear: t ber may brlngl 
Write JOHN WKDDRH6URN & COM WSHR5?

ihUig to patent*

AW.V.V.VA

La
ÿ Nouvelle 
i Route
v.v.v.v.v.w

Sapenay i
*V.WWwW*

l«

I.o et après MARDI, le 0 NOVKMBUK 1U00, les ti-.ilns partiront du 
lcrminus rue St-Audrt, Jetée Louise, Québec, tt uiTlverout coumiu suit:

DKl’ART HL QL LU LC
V.ao A.M.-Express direct le Mardi et Jeudi, pour Roberval et GUlouu-

tlini avec cbar parloir 1(,
S.40 A.M.—(GRAND-NORD)— Kxpress direct tous les Joui» c^tl ^

Dlmauclie. pour Rivière A R 1erre,Jonction Grand Mut. je 
Cli u les Shu uviiejian, J oH ctte, l.acbuie, llawLesbury et toutes

le» autres station» sur le chemin do fer Lo Grand Nord.
•1.15 1».J»I.-Malle locale tous les Jours excepté le Dimanche, pour R-

v 1ère A Pierre, Jonction. . r
« .TO P.M. -1 C.xprcss direci ,Sam.*Ui soulemoni (avec cbar doitoir po

Chicoutimi) pour Roberval et Chicoutimi.

AU LU N K K A CLiKliKC _

;re û I'Icits Jonction tou» les jouis,«.30 A.M,—Malle locale de ltlvici 
copié le Dimanche8.50 A.SI. —TOxpress direct de Obicomimi et Roberval. Lundi seulement.

r. U. Æ ïo' luw^ary Utçbubt JO;

^t^rVtous
.M.J»ttüeŒ 0, R=.a lo Mercredi et 

Vomirovi i îivot? char par loir de Cblcout-.ml.

s polir g

.50 I*

1

Pris spécial sur Uemm.de U 1 aewit «Onêral des pa^asers . l»“"
tes <le cinq personnes ou plus, de yucbcc a . • r.’EST

RRliÜ CHUTES SU AW AN EGA N. UE NIAGARA DL, I. ESI.
Uü minutes au I.ac Edouard pour prendre le huuli.

Des billets de retour de première classe au prix ômLs°los
de Québec ù toutes les stations au nord de UmrKsboiug uueat cutis .os
Samedis, bons pour revenir Jtisquatl Mard^-'-;n^»r ^ batL.UUJ> a vape.r 

Les trains font raecordemeul i> uoUI. Tadoiisaue, Ctu'ouua,------------- ii(lV.,r,|,luU pour I ÎU1UUS, «IL-, VJIWUIUW,
du Saguenay durant la saison de imr %àuie fenéo et bateaux A va-

•oiuparuble «le fo- 
nmjestuoux Sa­
les mngnldqaoj

- ^ « «vir'iem'1'continuité d’élégants hAteU.
stations (Venu du bas <lu fictive*, n\* c leur

Excellentes terres A vendre par le gou­
vernement dans la vallée du Lac St*Jean, » 
des prix nominaux.

Le chemin de fer transportera iesnouveaux 
colons et leurs familles, et une quantité limi­
tée de leurs effets de ménage Gratis.

Avantages spéciaux offert» \ ceux qui éta­
blissent des moulins ou autres industries.

SERVICE SU BU UB AA N.--MJ es billet» de 
saison sont vendus A prix réduits, durant les 
mois d’été.

On peut se procurer des billets de passage 
chez F. S. STOCKING, vis-à-vis i’hntel St- 
Louis, au Château Frontenac, nu bureau du 
Pacifique, No. 14. rue Bunde. au bureau du 
Grand-Tronc, coin des rues Ste-Anne et du 
Fort, nu bureau de 1’Intercolonial. 7 rue du 
Fort,et chez J.BIssounette 124% *^l-JO’
fcpli, St-Rooh.

Les sièges et lits dans les chars parloir» et 
dortoirs se réservent au bureau de F. S. 
STOCKING.

ALEX. HARDY. J. G. SCOTT,
Agent Gén. F. et P. Gérant Général.
Québec, 5 novembre 1900. ____j. .. . '
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Gouttes
ur.

VsritalilB
TONIQUE

ET

i wiiiuuiu si pfpa m m KüiXHa «ra» ws* KECOIlSlIloanl
i/» Fer llrarnirt, en üoutton vmiventv$ph% sans Odeur rit Saveur, est recom­

mandé par tous les Médecins aux Personnes nuémlées par la Maladie, les Privations», 
le Surmenage, etc. — lino constipe îpriR *■« rxo noircit pas lesDonta. 
Ne se vend ni Cil \'ni, ni ni ElU'ir. Toutes Ph,M et 130. rue Lafayette, PARIS

Se méjicr des dJilrcJneuiut il Jmiuuiuno.

O O O O O O O O

Par l’Honorable Th. Chapais

UH BEAD YQLUME DE 340 PAGES
FORMAT IN.OSTAVO

a uos Bureai

L J. DEME RS «t FRERE, EDITEURS,

80, ra» de Ia Fabrique, Québec

lb FrMSEOS ft FRERE,

OOMIRBfOM, pmr fkemomUt TV OhapaU.

m
b°Sc-HAT"V£

/MUÉRES
PMsmrjifc

-iîgrj

des plis agréables ot tie facile digestion.
Sou emploi o*l précieux pour le^ en-1 

fauta dès Vâife de 5 û fi mois et surtout 
nu moment du èovrage./flri/ifc fa
tientltifru. — Aytmre ta bonne
formation

Prévient oa>srréto'fd& défauts de cramare.

WA'.'.WAV*

Uonüuisant •: 
Au Célèbre i

SO YEAR8' 
EXPERIENOK

Trade Marks 
Designs 

Copyrights &c.
Anyone eendlntc ankotch and description wmy 

quickly nscorinln our opinion free wnctbsr an 
Invention le probably pntontuhlo. Communies* 
tloiiH Htrlctly contiilentlul. Knndbookon Patenta 
sent free. Oldest aucncy for ■eciirlnrf patoute.

Patents tnkon tnrouul, 3funn A Co. rucslvs 
tyrclal notice, without charge, lu the

Scientific American.
A handfiomoly lllustruted wookly. • Largest cir­
culation of any pclentltlc Intimai. Terms, 93

" ~ ul ' 'y«*ar ; four months, 11. Sold by all newsdealers.

MUNN&Co.36,BrMd^ New York
ISrunch ufllco, C25 K SU Washington, D.C.

77. ^‘■5-7

Our fee returned if we fail. Any oue seudii x 
sketch mul description of any invention will
promptly receive our opinion'free concerning 
the patentability of same. “ How to Obtain a 
J’atcnt ’• sent upon request. Patents secured

Paris. 6, aieioo ficUria tt principale* Phanaaeios »b Frtocs si do l’Êtraifler.

nu illustrated and widely circulated journal 
consulted by Manufacturers and Investors.

Scud lor sample copy FREE. Addtess,
VICTOR J. EVANS A CO.

(Patent Attorneys,)
Ettans Building, WASHINGTON. O. r.

OBTENUES PROMPTEMENT
Avox*vous une Idc# • üi oui, Ueumndoi 

notre ” Guide doB Inventouro,” gratia. Pas
do prtonto. pas do paye. MARION 4E 
MAIL a ON, Experts, Nu D5,ruetit>Jtt0QUCS. 
üSonUiJfti Mentionnez ceioUHM»!» --

CHEMIN DE FER
INTERCOLONIAL

/

Le après LUNDI,le 26 Novembre 1900, 
les trains de ce chcmiu de fer circuleront 
quotidiennement excepté ie Dimanche, 
comme suit:

QUITTENT LEVI8 
EXPRESS

Pour St-J eau, Halifax et Syd­
ney, tous les jours excepté le
samedi.............................................. m

Pour Montréal (tous les jours)
excepté le lundi........................ 12.10 p. m.

Four Moatroal.................................  5.20 p. m,
ACCOMMODATION 

Pour RivièreduLoupetOamp.
behon....... ............ .................. 8.30a. m,

1 our Rivière du Loup................ 4.15 p. m*
1 our Montréal___  n ^........................... 11.45 a. m.

ARRIVENT A LEVIS 
EXPRESS
De M ontréal (tout les jours ex­

cepté le samedi).............................1.05 p. m.
Du Halifax, Sydney et St-Jeaa 

t«»UH les jours excepté les 
lundis)..........................................   11.55

uc Montré........--.y™.• ». ...... .........
ACCOMMODATION

De Rivière du Loup (mardi et
n v?;i(JrfdiV”;................ ............... ^ In*
De Rivière du Loup (lundi, dt-

manche,mercredi,jeudi e; sa-

-V.............. .......... 6.00a.nuDe Rivière du Loup et Camp-
béton,f ? ........................... »........... 10.36 a.
Tous le. train» circulent par1 le Ea»i«ra’' 

bandurd limes.
Salle à diner et cbar dortoir sur Ptx* • 

press direct. '

d.pottinger,
, %T ^ X Agent générai;

Mouçton, N, B.0 22 «îbYémbre 1900.
II. A. PRICE, assistant gérant des pass* 

^fs^rs, 143 rue St—James. Montréi 
JAMES IJARDWëLL, asaisinut géran 

du fret, Chambre 113, hoard of Tradt 
building, Montréal.

Pour pluce daue chars parloir et dorto. 
s’adresser aux buréuux de la ville 
Québec.

7 rue Du Fort et S8 rue Dalhousie à
m: d.r. McDonald,

Agent de billets de la villt*
Téléphone 650 ; 99

VIN DE CHASSAING
Bi-motsTi»

Proncrlt dopuis 30 ans
CONTRE Lti AfPcCTION't *IS TÛIÎS DiClSTlTlS

P dp », it ÀYfinuo flçtp/iâ»

msrmm

Phosphatine Faliéres'
est l’Aliment lo plus agrAibhï et le plus re­
commit ndè pour les epfints dés l'âge de 9 
6 7 mois, surtout au moment >Hu sovraga 
Ct pendant la période de crolcsanco.

Facilite la dent. Ion. assure F. Donna 
formation dos os. .prôvioul e't arrête les dô« 
touts <’2 croissance,empêche U diarrhée al 
fréquente chez lo* enfants.I*H’
Pirls, C, ÀTIBül Victoria et dans toutes PLarmaoU^
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CONSTIPATION
Gaérîsua par U 
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C. Av. Victoria et toute* Phi
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LÈ COURRIER DÜ CAXADA MARDI 12 MARS (90Î

AVIS IMPORTANT
â.UX ABONNES RETARDAT Al RES

11 nous arrive de temps û autre (les 
lettres île nos abonnés qui nous (le* 
mandent si nous avons reçu les sous­
criptions qu’ils nous ont envoyées 
répondre A tomes ces lettres et d ex­
pédier un reçu à chaque abonné, car 
nous nous exposerions par IA il une 
perte considérable de temps et A ues 
dépenses assez élevé?®.

L'administration du
COURRIER DU CANADA,

80, me de la Fabrique,

QUEBEC

L'instruction
obligatoire

Devant lu législature

I Ce tableau démontre que la pro* 
vii.ee de Québec est. A la tête de >a 
Confédération pour l’assistance :noy- 

i on ne do ses enfants A l'école. Que l'on 
. s’efforce par les moyens de.* persuntion, 
• par l'iniluence morale, par ios eu*

--------  | (M.uragornonts divers donnés «i i’édti-
Le député de ShefTord revient à la jcation, d’activer davantage encore le 

charge avec son bill relatif A l ins* j zèle do notre poule, rien de mieux, 
truction obligatoire. **t nous en sommes de tout coeur.

I A I,T( NR nOTTE.TE tout -U1 Cnna‘la oBtM!i?rt.dw ny*‘ iiescexte de i.a policelJAv xt 1-1 vJu UlulL ArcH a uq[ effet : le chemin do j.er

iVr.SOiliu; it till Wilt

ELLE EST T K OC LONGUE

| peut-être utile, mais n’est, pas néces­
saire. Que d'on commence par cous 
traire des Kclerie®, etc., etc.» le ch * 
min de i’er viendra filais lard.

La < ’(.nipagnie vo it elle continuer11
i

L’antre des batteurs (le coqs 
découvert

Une lionne capture

Hier matin, les galerie® d® la cour 
était littéralement bondées do spocta- 
tetre s’attendant à l'audition d’une 
cause assez Importante. Il s’agissait

: 1 e\ploi,;iiton^ de I hiii.le i 0*u ne diet Dimuncho nprè£-niidl,tout un émoi a td un jeune homme, du nom do Ar­
che pas le pétrole en chemin de 1er; été cause A Québec par la nouvelle tliur Gliruère arrêté uanmrit unir

MARDI, 12 MARS 1901

«S= ■■■ ■ ■ ===S

Une politique
financière

Voici (îuc)les sont les grandes ligues jMals que. devant un résultat relative- 
do co projet de loi. qui porte le nu- [ment satisfaisant, on se jette dans 
méro 'JT. j la coercition, on ait recours au moyen

Il y est décrété que toute personne odieux entre tous, d’une loi pénale 
qui a la garde ou prend soin d un ! peut Inculquer aux pères de famille core, 
enfant âgé de huit A treize ans doit jun devoir déjA cent fois mieux coin* Vu l’accueil que le parlement ted--*

pris qu'il ne l’était il y a vingt uns.

Moi sieur le Rédacteur,
Evidemment la (îaspisie est arri­

vée A l’Age dos chemins de 1er...sur 
le papier. ^

Parlons aujourd’hui de la préten­
due ligne courte lu U asp 6 qui, espé 
roi*s-le, est destinCo A rester a lVtul 
de projet, pour quelques années eu-

. . Québec i;ar la nouvelle tliur Glgiïère, arrêté samedi soir au
d ml A «|un 41UV temp- encore, le eue qu’une descente de lu police avait été coin des rues Ste-Clalre et Sto-Cécile 
mai n’e<t «loin* nas néei ssuire. fuite dans un endroit caché où Toi- au cours d’une bataille on •égle" dans

Pourqiimi d .CK* <*» «.'hemin V Pour 'l'l’K* tu*
ouviir une tmigniiiqu** légion :T lu cort
i (drm'isution V . de

dm h* g*.Mlvorneiiieiit eomineiiee A
•i

SANS PlvEVUYANCT»

envoyer c<*t enfant. A une écolo publi­
que de la municipalité où il réside, 
durant seize semaines au moins d« 
chaque année scolaire pendant la­
quelle une toile école y reste ouverte.

La clause trois pourvoit A l’excmp 
tion dos enfants qui sont atteints 
d'incapacité physique ou intellectu­
elle, qui résident A plus de deux mil­
les de l’école publique, ou qui reçoi­
vent A la maison ou ailleurs un ensei­
gnement égal A celui qu’ils eu rece­
vaient A l’école publique.

La clause quatre qui est une clau­
se pénale contient la sanction sui­
vante :

ral a fait A ce bill i'année dernière. 
, x , . nous croyons bien que les promoteurs(loi' aille les prendre a la lîor^e sous l!(. t.(, I>rojet nofarfU, „’jnslKteniie..t

prétexte de les éclairer, qu'on édicte pas davantage, mata il n’en est rien,
une loi contraire A la liberté du ci- Ou veut, coûte que coûte, faire passer
icyen, la liberté do la famille. «« WH ü Québec, 
nous (lisons que ce serait une faute
suns excuse. Une telle mesure, avec 
son triste cortège de vexations, do 
querelles, de procès et d’amendes, se­
rait beaucoup plus nuisible qu’avan-

Va-t-U falloir recommencer lu 
lutte* V

Ce» gens devraient pourtant coin- } 
1 rendre l’inutilité de nouvelle» dé* 
marches A Québec comme à Ottawa.

Chaucun se rappelle encore que ce 
tiisti bill n’u eu qu'un succès d’êlcC-

tfigeuse. entourerait notre système tion aux Communes. Le premier-mi 
scolaire d'une désastreuse impopuU- i.isiio lui-même comptait à bon droit, 
rite. et. au lieu de faire progresser 
l'édiuatiou dans notre province, lu

• ‘1. Toute personne qui contrevient i 
A l’obligation ci-dessus prescrite est 
passible, pour la première infraction 
d'une amende n’excédant pas deux j

A Ottawa comme A Québec les dé­
penses sont A la hausse 

Le dernier numéro de la ” Gazette 
Officielle ” nous a apporté uu état 
des recettes et des paiements, pour 
}a présente année liscale, jusqu’à la
date du -S février j .. xéanmoins. nulle poursuite, no

Nous y constatons que les dépenses ! peut être intentée pour le recouvre 
imputables au revenu A cette date

sur le patriotisme **i le bon sens 
des honorables sénateurs pour rojeter 
ce hill, qu’il avail pourtant appuyé 

fêtait peut-être reculer de trente ailx Communes. Il a **n effet déclaré
(i.i'il ne croyait pus que ce bill de­
vil nue jamais loi ; que M. Lemieux 
u’cui avait pas pris la défense en 

sée par le député de ShefTord est uni chambre, mais l’avait seulement pu1- 
avisée. Inopportune, contraire aux sente, comme c’était son devoir, eu

j ans.
Nous croyons donc que la loi propo-

piastres, et pour toute infraction su».- principes d'une saine législation, et sa «luiilitf- de ,l<'putc de Uaspe.
; sfquonte. d'une amende n'exeOdaul , destlnPe. si elle .■tait adoptée, à inlrc ‘'iliU dJ' -on mi.'tix. et''de
pas cinq piastres. .......... beaucoup plus de mal que «h* bien a v:iIU jf.s Communes et devant le t o*

étaient de $2Gft>54.S4G. L’année der­
nière, A la même date, elles étaient 
de $25,018,200.

Faisons la comparaison .

Dépenses ordinaires 1001 
Dépenses ordinaires 1000

Augmentation

ment de cette amende, A moins qu’un 
avis écrit n’ait été transmis au cou 

| t revenant par le secrétaire-trésorier 
de la municipalité scolaire do su 

! croyance religieuse, lui notifiant d’a 
j^oir t se conformer aux dispositions 
de la présente loi. et que ce confie­

! venant n’ait laissé écouler quinze 
’■Vois 200 i Jours après la transmission de l’avis 
_____ L_ i sans s’y ‘

I

$20,054.8 U)

$ 1.020,550 

dépendesPassons maintenant aux 
imputables au capital 

Au 28 février l’année dernière, el­
les étaient de $5,3-11,452 Cette an 

née, A la même date, elles sont de 
$0,125,0% : ’

Dépenses du capital 1901 $G.125.5$G 
Dépenses du capital. 1900 5.111.152

Augmentation ? i *>-i, i >* 1

* lu 
l'a- 

sec-

Joi£?nnt maintenant 
du revenu A celles du 
avons ce résultat :

Dépenses
Dépenses

totales
totales

1901
1900

$;;2

Augmentation

A ainsi donc, pour les huit premiers 
àjuitt de l’année fiscale, nous avons 

unft augmentation de dépenses de 
près de deux millions et demi do 
piastres.

Sfehs doute le revenu aussi augmen­
te proportionnellement. Mais, coin-

être cunt orme
En vertu de la clause G l'institu­

teur devra transmettre au secrétaire- 
trésorier de la commission scolaire 
le nom de tout enfant inscrit sur la 

j liste, qui n'assiste pas A l’école ou qui 
y assiste irrégulièrement ; et h* se­
crétaire-trésorier sera alors tenu do 
donner au contrevenant l’avis pres­
crit par la section -1. et d’intente: 
poursuite en recouvrement de 

me mie. mentionnée dans cett 
tion

La clause 7 impose au secrétaire 
trésorier une amende n’excédant pas 
vingt piastres s'il refuse ou néglige 
d'accomplir les devoirs prescrits par 
ce bill

_________] Telles sont les dispositions prta-
$2,421.090 îeipales de ce projet

j C’est une loi coercitive que propose 
! le député de Shefl’ord. et dans les 
S questions do ce genre, il faut procé- 
: der avec une prudence et une sagesse 
extrêmes.

Nos lecteurs savent quelles sé­
rieuses objections s’élèvent contre 

l’instruction obligatoire. D’abord,

la cause 
tour

que prétend servir son ati- m’té 
11 a
!*( ( U
Vf nr

de, «hemins de for du Sénat, 
même faussement déclaré avoir 
de nombreuses requêtes en fu­
el» hill.

Parlement provincial
Premiere session du dixième 

parlement

Quebec. H mur.

les dépi uses 
capital, nous

780.122 
30,359.742

Nous ne savions lias que le devoir ( 
oblige un député à présenter un bill 
qu’il n'approuve pas. l'n maire est- 
il donc obligé de servir de parrain 
A tous les enfants de sa paroisse Y ' 

Nous so mixtes autorisés A croire 
que M. Lemieux n'est pas prêt à ru- ' 
commencer, et les Communes en ont 
eu assez de ce bill de la ligne courte, 
pour d'ici A longtemps.

Les promoteurs de cette fameuse 
ligne ne peuvent donc pas s'attendre 

La tempête a einpêehé un grand A obtenir des subsides du gouverne- 
nombre «U* député-; d’arriver eu ment fédéral
temps pour la séance «m cette après Seront-Ils mieux reçus A Québec Y ; 
midi. !1 y avait «Lin* peu de député* Nous espérons quo M. Kennedy 
à leurs sièges, (’ pendant, la l’Iuini comprendra son devoir autrement 
luv a exp.Tlié plu- h* he-avgne qu’on que Le mieux et qu'il ne prési ti­
ll miv.m it s'y attendre. Ura pas ce bill qu’il désapprouve.

.M. l’o.v. de .Montiuagny. a pr»*-« îdé Fous s«* venger d. sa défaite, un 
un projet de loi intitulé : ** Lui :im«*u candidat maliieureux pourra T« n 
dant la loi enm.vriiaut les arpeureui'charger ; nous vouions croire qu'a 
(Vit«* mesure a pour effet «le limiter lcrs le gouvernement en fera justice 
I«droits «I**s arpeiiteui— qui tout ••u lui-même et ne laissera pus celte be- 

*x<*r<::ibt leur imviVss1o.ii. agissent sogne A la Cbambri* Haute, comme la 
comme einpî» «yés civils. i chose s’est fait e A Ottawa.

l'hM'Uirs lulls A l’**l'f,*t de faire ad, Mais que veulent donc les promo- 
iiudtre des é'«idhi!it.s à des pro l'es teur.s de ce bill, cetto année Y

qu
laite uans un ennroit cacne ou moi- au cours d’une bataille on règle, dans 
(Ui aire se réunissent, le dimanche, un laquelle quinze hommes étalent’engâ- 
''triain nombre de gens dans le but gc*s. Giguère qui s’est défendu avec 

.* faire ” battre des coqs." „ értrgie a cependant pu être capturé 
. Vers les 2 heures, le sergent Mc- par le sergent Théberge aidé des coug- 

»f»us luire des romes |K)iv.# a »*:• *•*' <) Caitby. de la police Provinciale ac- tables Girard et Gaouotte. Il a plaidé 
tiHer >ur I * dMixIèiiu* ut h* i:*ois!',:ue compagnô de huit hommes prenait ncn-coupahlo A la triple accusatior 
lang <1(î nos paroLsjst^ avant de pen place dans trois des voitures du co- qui pèse sur lui ; avoir causé du dû- 
s»t à noiits égarer dans la loret. cher de place Trudel et se faisait cpn- sodre dans une maison;s’ôtrc battu et

(’e cluMiiin «loi»'- pu*' duiro A l’extrémité de la paroisse de avoir causé un rassembloment et avoir
pour e pn smit. Il ne P‘\tt qu ch’c St-Malo, près des bords de la riviere résisté A la police en se faisant aider 
ur.;b « n privant h» |s‘'i,j]^ I|1n ^ St-CLarles A la recherche do ” cocas- par un grand nombre d'amis dont plu­

.......... si ers.” L’alarme avait été donnée sieurs sont, connus de la police. La
A la police par un jeune garçon qui cause est remtae A mercredi matin 
avait eu l’idée de faire le guet dans poui audition llnalow 
le but de s’assurer où se rendaient Eu opérant cette arrestation, la pô­
les i ombreux messieurs qu’il voyait lice a constaté qu’elle avait capturé 
passer depuis le commencement de i un homme recherché depuis assez 
l'après-midi. _ j longtemps par les autorités. De fait,

l'n arrivent sur les lieux, lo sergent on so rappelle quo c’est ce même Di­
et set- hommes aperçurent une grauge guère qu’il y a près d’un an avait 
d'assez grande dimension située au frappé le sergent Bussiôrea do telle 
milieu d'un champ et A proximité façon qu’il u dil garder le lit pendant 
d’un bols et s’v firent conduire en tou- plusieurs semaines. Il y a six mole 
te hâte. le même jeune homme avait causé

A leur entrée dans l'amphithéâtre du désordre dans une maison de lu 
qui ne ressemblait en rien A ceux rue Ste-Céclle occupée pur une fem- 

de l'ancienne Rome, les policiers ma du nom de Woodhouso. Il n’a- 
constatèrent que les intéressés avaient voit pu être arrêté depuis et samedi 
piis In poudre d'escampette, se sau* à sa première apparition publique 
vj.ut dans toutes les directious -n s'a- Gigtèro est tombé entre les mains 
P'i cuvant qu’ils avaient été d«jcou- de la police. So sachant recherché 
verts dans leur retraite. par la police, c’est un ,»eu ce qui

( «-pciulnr. '. les policiers ne rovln- q: pliqno la résistance désespérée du 
reut pas bredouille puisqu’ils . ont prisonnier. Lorsque la mêlée devint 
saisi su i les lieux quatorze coqs vi- générale un entendit la foule crier, 
vants. un mort sur te sol et deux h adressant aux hommes «b* police : 
gisant blessés grièvement. Mais la *• Ne lui faites pas mal : hdssez-le 
meilleure proie a été six superbes allei " et autres choses analogues, 
capots dont un en fournir*;, ^feux au- On comprend facilement que sous do 
très doublés en p?llefeffe ci les trois si m blab les circonstances, les consol­
ant tes en drap, tous (b* hauts prix, blés n’étaient pas A une partie de 
'lc ut ce *’ biblot ” a été transporté à 
la sat^ion de police, au Parlement, 
qui (i'.miis hier est transformée en 
une sa 1 lo de “Poultry and Pet Associa­
tion ”

( « s volatiles assez maigres, d ail-

hii.bii«'.'.- <|e la (*a>'pé>ic Je Mtloral, de 
tonte.*, eomnitiinlcations par voie fer 
rée.

11 servirait A eréei* en faveur *lu 
!*. O. T. un monopole contre lequel 

i réclamaient déjà MM. Ix* iiieux et 
Alareil. il y a quatre an*, lois de- 
avant dentièri*s éleeiious généra I ‘s 
polir (jllébee.

Le piuviM'iKMiieiiil: 'libéral a recon 
nu le bien fondé «I * ern récia ma lion*. ; 
Va t il feue déjuger ?

I! e*t donc évident que ce ) i« jet 
«le la ligne court t». qu'un le ( uii-ddcr » 
à n'inipnrtc quel point de vue, est 
e(?ntraire aux intérêts, bien eaten 
dus. «le la (Ijispés-ie. Une charte ace.a*
• Sée à -.•elite ( '.im-'iagii’• • <i.npéeh(*ra 
la const ruction <1«* ce chemin quand 
il >et :i utile et même réce-'s iir<*.

Nous v'(imiii(,*‘i «lés:n u\ be -av«»ir 
qu ’le sont «•'‘s l’v.'Mlté* qtl! cil* Tcll'Tollt 
à mais in po'(*r (•<•’ liiill.

Pîiih imu les c:r-, mai*; voulons 
faire commitv° nos lies dn-' au gmt 
\ci iteini nt. atiu qu’il n’.v :»iî pa*. d«* 
mai’t i.tei’.du et (pi’il puisse Se dé«îi 

j «l« r eu connaissance de i:n:«e. Du 
»« viendr:; pas. :«.u.\ piMehnlnc* éh* • 

liions, nous dirc (ju * nous a niens .lu 
1 protesier contre ce pro.h i de !» li 
1 gn« eoiu*te. si nous ne l'approuvions 
pas. #

Si b* gouverm ment veut ah- un
ment nous livrer A «les exploitiM • -. il 
ne lui restera plus «pi’à torujer un 
•* Pacte de Famine ' pour nous *cer 
tout iroye» (1«* vivre.

Pour cela, il sun'll ru de continuer 
l’oeuvre d«» e«‘s di'raiéres années : *t 
a\ au* longtemps. ’! j erra faire v *

plaisir.
Lorsque Giguère a presque assoui- 

toéle sergent liussières, il sMtalt si 
bien caché qu'il ne fut arrêté qu’à 
Moi tréal longtemps plus tard et con­
damné A dix-sept mois de prison.Com-

b rrs, les capots de lcu:s propriétaires me or le volt.notre police a fait une

mtr 
i ll(‘S

omir renq 
auiront

a .ire
pris

1.

• î«*- Doiikhohors 
(Li sp.'shm < « i mi

vole (b s- E1:ni s t ill*.
.l'inclus la requête t-*ignée par 

habiianl* des «leux eruntés il” (ïa-pé 
et de Rouaven*lire d« pni* M.ttapé.liae 
jus(|u’â la It vière mu R. tiai !. im 
distinction de .parti.

Eu la publiant aver la preset!***. 
\ o ; t s rendrez' - ■ *i*v i. .* à votre* tou’ dé 
voué.

G A S P ES I K V.

s» rent probablement vendus A l’on- 
e!u' ie (*t !«• nriMintr ver^é entre les

t. nins des institutions de charité 
de la ville.

bonne capture samedi.

K» Cour <io l’olicc

A l’h</n. c?. 
Premier

N. Parent.
«le In Pro**!n.

me nous l’avons souvent fait obser- j or. i rincipe. l'Etat a-t-il le «lroit d nu- 
ver, un jour viendra, et ce jour est j poser une loi de cette nature 7 t’est, 
pehtrêtro plus proche qu’on ne se ’ a tout le moins.fort douteux: une fou- 

Fimagine, où, les atïaires devenant ! je ,i excellents auteurs le aieir |»é- 
molus bonnes, les recettes
nés baisseront d’une manière ___ _
Lieuse. Alors nous resterons reste- KOi. savant ouvrage ” De la faculté* 
roos avec un budget démesuré qu'il ; d’ci.soigner." le R. P. Jansen établit 
nous sera bien difficile de réduire ! ja thèse suivante : ” L** pouvoir civil
Boudai ne ment. U nous faudra par n*u pas le droit de forcer les parents 
conséquent faire face au déficit mo- ! a envoyer leurs enfants aux écoles. ’

des doua- j rc inptoin*ment. et nous inclinons lor- 
ère (lésas- i temeiit A partager leur opinion.Dans

si«»iL< Hlvéra!e< MpnV «•xmiicmi, ^ont 
;nl«*piiV en e«>niité général et passés 
ensuite en troi^iénn* lecture.

I^*s projets l«* loi constituant * u 
« *M'|H»ra » ion **I.a Uompagnie du che

On conn.lit bien A la vérité, les avis 
publiés dans les journaux, unis ces 
avis ne signifient rien.

L'année dernière, en effet, on pou­
vait aussi lire leurs avis : mais ces

mttiM rc 
• le ( >Uéb

lloiierahlc

Mii» l«* f«*r (.’jma*!ien Atlantbp’.e « t avis annonçaient une chose. 1;\ péti- 
. K*®i«'«eiital ' «*t coud i niant «*n c«m,;x» (|nn ,.a avait demandé une autre, et 
ratieii la < 'otnpagtiile du ehemin de 
fer électrique »1«* Lévi-». sont adopté-

au

naçaiit par le moyeu des emprunts.
Co sera l'augmentation de lu dette.
^augmentation des charges perma­

nentes.
M Foster prononçait l’an dernier, 

dans lo débat sur le budget, ces paro­
les pleines de justesse, qu il noua sem­
ble opportun de rééditer aujour l hei:

“ Co serait faire acte de sagesse 
du se rappeler que ces temps du pros­
périté ne dureront pas toujours. Nos 

grandes usines dont les machines 
fonctionnent sans relâche, incapables 
qu’elles sont de suffire aux comman­
des données six mois et même une 
année d’avance, verront bientôt, en 
dépit de leur puissance de produc 
tion et malgré leurs millions do ca­
pitaux, arriver le moment où toutes 
les commandes étant remplies, elles 
seront forcées do se faire concurrence 
sur les marchés, et c’est alors que 

commencera, la réaction. Aujour­
d’hui, l’industriel se voit obligé de ;*e- -------- .
its or de nouvelles commandes, dans la population et entraîne les Plus u- 

î’impossibilité où il est de subvenir n estes conséquences. En effet, quami 
à la demande. Mais, dans six mois il en est ainsi, on le but n est pas 
ou dans une année, ou peut-être un atteint, ou il y a dans la soviet*; une 
peu plus tard, quand on aura comblé occasion constante de dis« or«le... 
toutes les lacunes et que l’olfro aura L’inefficacité de la sanction *1 un«* loi

Après avoir appuyé sa proposition 
d'une série de prouves très fortes, 
il développe les considérations sui- 

( vantes :
“ Cette loi qui force (**s parents, 

sous une sanction pénale. A *nvoy«;r 
leurs enfants A l’école, doit être con­
sidérée comme mauvaise et par con­
séquent. désapprouvée, si l’éducation 
peut être réalisée par dos mesures in 
directes **t des moyens moreaux La 
nature de RhoinnYo, A laquelle la loi 
doit être appropriée, en fait. foi. 
L'hc mine aime a agir sponta­

nément et la famille. A
d’un cas «le nécessité

moins
grav»;.

en deuxième lecture et référ«V 
< omité «b-- rhoanius «b* fer.

En réponse A M. Cardin. Hum. M. 
Declièm* dit «,ne depuis !«* ÎMi juin 
(K»rniei-, le go«ivertU'ineni n'a payé* 
jiüciiiu snbve.nîi(Mi aux société-, d'a 
grictdtnre d«\s conn «'-s *l<* Ifvr.bicr, 
Rlebeiieu. \Creiièr(*s «a Vanuiska.

En réponse A M. Morin, dépuié de 
( ’harlevolx, l’inm. M. Panuit «lit que 
lo «lépau*!entent d*•< T(»ri\*rt. Forêts 

et lV-cln*ries contrôU* d'une manière 
rarfi> faisante le Pare Natinim! d**s 
Lanrentide*. «*r qu'il m* pr«q»os** pis 
d’en diminuer retendue dans b* ci»i:ii’* 
«b Charlevoix.

IA* projet di* 1« i e-ilieet lliM l;1 les 
e<Mi<eîts «b* conciliation et d’arhi!rau** 
polir** régir le-* dilVérends indu-tritds.* 
( st ensuite proposé eu si «•nti«l<* lee 
t lire.

L’ium. M. CJfMiin «lit «pt** eei.tc me 
Mire a été i:;»;>iiée par la loi <1«* nié 
nu* nature <jui existe dans nmario • 
et la loi française. L«*% ministre «I**s 
Travaux publics analyse ensui’«* c«* 
projet «b* loi «pte u*mis :iv«»n> fait coït 
naître ;*t iirci b*etetirs, samedi d«*r
nier.

l.’boti. M. lVMetier est 
(pa* e«*l te loi lie -«*' a | :l>

le bill faisait la gu ci re aux avis (.t 
A la pétition. Aussi lorsque ce bill 
put enfin arriver A la Chambre Haute 
les .sénateurs ont-ils déclaré à Punani- 
.inité qu'il n’y avait lias li**ti de tenir 
.une enquête sur ce cadavre :—C'était 
un «-as bien constaté <!•• suicide.

Cette année les avis parlent encore 
de construire une ligne de Gaspé A 
Causapscal. Mais on nous dit déjà 
cependant, (pie les promoteurs, pour 
avoir l’appui du député de Maiam; 
sans doute, sont prêts A amender leur 
bill et A construire le chemin de Gas­
pé à Métis via Matant*. Evidemment 
il n'est rien qu'ils tu* promettent 
pour assurer le passage de ce bill 
malheureux.

L’ncm. M. Klyim demande la produc­
tion dos requêtes en faveur d** la li­

en* courte 11 attendra longt«,nip3 
avant qu’on en produise. Les promo­
teurs craignant la lumière plus (pic 
,jamais paraissent disposés c**tte fois 
A ne pas faire tie réclame en faveur 
de leur " toutou ” ; ils le feraient 
passer incognito, si c’était possible. 
Ils ne songent nullement A faire des 
requêtes.

ils savent trop bien le succès fou 
d'«q:ini mi 1 qu’obtiendrait auprès des électeurs, 
beaucoup /'chii qui aurait la mai veto d'essayer

monsieur,
l/hinnbh» V-quête *b*

(t«\. «Me.. OXpns:* r«**qxv
Que vos requérants 

même temps «pu* i.a présente, une 
antre requête b-iinr d tul au .roiiv.-r 
üement l'fdénl l’.aciietri* i«* «!u ;nl:i 
d«- ter de a Rai** d«*v ('lialeurs «•* «b*

' iz-ogi. '
tieu>(‘!nen: : 
vignem. •ai

b* littoral jusqu'au

• •«* eticntin <i«* 
sentir d • pins

déliassé la demande, alors tous e*s 
grands établissements Industriels 

pOL'tlnuaut A développer leur produc 
lion suivant la capacité de leur ma­
tériel d’exploitation, il arrivera (pic 
la concurrence dans la sphère coin- 
ifverciale fera baisser les prix, puis 
c’est alors que se produira la «éac- 
XJon, qui arrive infailliblement par

utile. Fne loi *b* «*«*tf«- n.aitir.* extat** A les faire signer. A part de Gaspé
• •n France depuis lmit nn-v et ccpisn et de Casapscal. terminus présumés
• !iint. «lans «•«? pays. I«*s grèves son; de ce ehemin. un trouverait depuis 

plus 'jioinbrctises «pi.* janmis l'a Douglastown ju.mpi’A Matnpédiac. une
.......  . > j Irons et ouvriers refusent l'moir r«* demi douzaine, tout au plus, d'amis
ne toléré pas une in H nonce étrangère. I ei>ur> A co moyen <!«• ••oiu-iliat imi. No.ts trop complaisants, qui n'oscraiont re- 
Ensuite, c"(;sl une mesure anormale avons, d’ailieui’s. une loi «b* «•«mcilia fuser leur signature, 
quo do tiv.n. . >r *di préceptes »lo ii«>n dans nos statuts. Elle y a •"•té En effet trois paroisses bénéfieeie-
jubtico. par une loi <:oau..v. **L‘* < introduite par le gumvorneinent i'é.lé raient toujours de ce chemin s’il était
voit» qui doivent émaner ct»iiipl«*ie- r.,1. Et pourtant elle n'a été d’an u eon^lniit via Matane ; construit via
nnnt de la charité... 11 est imposai- j;«» utilité pour faire .•«'*<,..• ia grèv** .Cai sapscnl. il entrera dans le bois
blc de donner son assentinm.it ,\ mm | qui a éclaté A Montmorency, il y a ;'i Gaspé. son point do départ, et verra 
loi qui n’a pas, qui no peut avoir eu j quelques semaines. les premières habitations A Causaps-
sanction efficace, qui est odieuse A ; M. ( hicovne ap]uiie «•«* proje.t d«> <loS. cal, son terminus.

Il estime qu'il aura pour effet *b* di Ce chemin n'est donc pas d’une r.é- 
i minucr le nombre des grèves. H eu cessité bien urgente, 

félicite le gouverneniônt. Et il doublera en longueur lo trun-
n un lenient. b* bill de M. Goulu çon qui reste A construire de

• •h adopté en deuxième ha turc - ir biac A Gaspé.
! division. **t serti *l^ctilé cil comité tpte va fniro h
général mardi. Québec V

InmjK’Mliiitx'moni :ivnnt rnj»ai-ii.> Ai-c,.idora-t-il ,|w subsides p.sir uu 
ment. I hou. premier ministre annon c*Lc*in!n de fer dont 
•*e que le comité Jes RPls privés sic 
gern matin et s«dr>maiill. mercredi et

le ]»r*doiigcr sur 
Riixiu «b* Gaspé.

Qu** la nécessité *!•• 
fer d’t littoral u* fait 
en plus :

Que d'autre part, b* projet d«* «-ci* 
taint's compagnies T* c«msîruir** un 
« *1 : « -vu i il (b* fer A Gaspé A travers *n 
IV*i:ItiMtlc. .soit par la vole «i.* r.a.t 
>apsi*:il, soit par ccPe d* Mata»** «.u 
même d** Port D.anbd. «*<t pvém.tîii 
té. iti ju••!iti.abb* «*t du m dns ]»onr 1«* 
prési !:t. »praire à l'Iitérêî générât 
de la population de Gaspé qui. par 
là. serait «*n grande partie «*t pour 
1( itgtemp's privé* *1** toiP«*s comnninf 
cji t i*«ils par voie ferrée :

Que la iTH-Intel ion immédiat** du 
• hemin de *'(*r dit virtor.aî. au crmrai 
r**. servirait les iméavts. bien »*ntcn 
dus. (i * titts !« s liabitants du hthM’al 
«seule parlic habitée de totp** la i; i< 
pc-ie» et répondrait, en même fe.*nj»s. 
à mutes b*s demandes raisonnabe's' 
des Compa gu if»*- de pétrop* de f;aspé 
d'ici A h mi gt< mips.

("est pourqmd. vos requérants do 
mandent à v*>tre go*uv. rticmen. : 1o. 
d'insister de nouveau sur la d anan 
de qu’il a déjà faite au gouvcrie* 
ment t’é:!éi-il. prntr (pu* <•?* dernier 
a d fétu* b* ehemin «b* fer d-* la Rab* 
«h >' ( *ha'b 'tirs et Je termine -tir le 
littoral iU'uti à (bisoé* \ ‘jo. «le n'acear 
«’/•r aii-unc charte p in cn:!.si:r*dre 
un clnaulii «h* fer à l’hitéri( tir «b* !t 
Gnsp.éMe. tant «jn::* la <:Mib-tru.u’<mi 

«b* chemin de fer du littoral- jn-upi ù j 
Ga^pé m* S'"*:';! pas assurée.

I-*i ves n*«piéraiLts t.e «*«*.ss-cn»id d» 
prier.

Samedi après midi, M. le détective; 
Sylvain a arrêté un uominé* p. i*. 
Lapointe l’air •üs.ii ion d’avoir

gardé* (»ti sa po-s ssi*>;i de l’argent 
ipt’il axait ««dbeté,

l.Mp rlntc a é é ata :< à eaulioü 
j « empara tira mercredi. Jour fixé poU7 

! Cliq tlête.

('ourse sur une iKUtquc
(R.ace Ray. G. \.. lü—A la suite

d'i’.iie farce, il y a eu mm course sur ta 
; l r.ion Rank of Halifax. Icf. vendredi 
apr*midi. l.«-s déposants ont révi­
sé d'accepter les billots de la handle 
et les billets d’une piastre do la Puis­
sance du Canada. Ils voulaient 1 or 
ou des billets d’antres institutions 
in-port antes, i.a baiKpie a reucctflr 
ses pale monts rapidement et u évité 

' une panique.

En venta clans toutes les 
bonnes pharmacies.

Le "^SÜE&T

oe
l'UUI'AHK t'AH

«% Pharmacien i'9 Classa, à J'a ris
u lu loi* '««•«; rrlnclte-*

«i- i H U IL t do FOIE do WOBUE «t
lc« propriétéstl;*.Ta|HUliquc««tes prépb- 
r.iUoiit* aU,o,,!iqacîi. — U est prAclcUx 
p»ur !»•« jhirsonlies «luiit I'ufIouiau ne

jKk- hix|>|-« rttr irs lubstsiicr* pn«i-
* n«*it. .. «o.itiii*- c« lui ,1e 1* H U ILE 

oo l'OlE de* MORUE, •••i - tuTcraln 
cor. t mc :

la SCHOFULl, lu RACHITISME, 
I AHEiïlZ. la CHLOROSE, 

la BR0-* ClilTE et toutei les 
MALADIES DE PVITRINE.

fXtnr» u SIGNATURE*. CHEVRIERI
.V ITiïîi Tf wüa-j

nt

j

mmm
■,rk '•ti r.îtJ

SPECIFIQUE INFAILLIBLE
POUR LES_____

Maladies . . . .
iratosres 

du Cheval . . .
Fortifiant aos Baonchos et des 
Poumons.—Il guérit prompte­
ment lu Toux, Bronchite, Maux 
de gorge. — Il fait disparaître le 
Souille (la Pousse). — Il rétablit 
Vhaleiuo du cheval, lui donno de 
la force et de la vigueur.

aussi arbitraire est démontré-* par U; 
spectacle même que nous donnent les 
pays ou elle est eu vigueur. Dn y 
constate, en effet, l'absence d’un nom­

bre considérable dV*nfanùs qui no 
vont A aucune école. Ivorsuue les 

agents «lu gouvernement doivent s’en- 
qi.érii des causes de ces absonevs. **t 
les apprécier, voilà la police amené** ,

Paspê- 

gouvornenieut «lo

, f Du annc.iHv «pie des ea.j»r,la*4sîes 
, serteux et bien eoiitills sur le i»*ti.rclié; 

«b* Londres, en An.yi» t»*nr<*. .•*.*«• pix*s« u 
lent dcvjimt la Légiul.TMm* «b* «!n Pro 

j vine** d** t)tiéb:v pour obtenir une char 
tt* leur doiMiaiii 1«* droit de construi 

! n* nu (-bcndti do fer destiné A meure 
j la Gaspé-slc en commiinicnt loin a mm* 
j les autres eentros du Dom'ind<m. 1*^4

Prépara par

J. B. MORIN PHARMACIE J. B. MORIN
En face la Congrégation St-Roch

jeudi, afin 
m ssiou.

d'a cil ver b* travail «1 ci

cycle. Que le ministre des Finances A s’immiscer dans b*s affaires «i** la
ne l’oublie point, il y a des causes famille. Nous disons dans les af*
artificielles aussi bien que des rai- fades «Je la t’a tu il b*, parce que <•<* sont,
fsons réelles au fond de cette grande les besoins domestiques qui sont
prospérité commerciale ; en outre, il cause la plus fréquente 
iy aura bientôt équilibre entre l’offre soi.ces «R. P. Jansen.
[et la demande, puis dans un avenir.
'«epérons-le, aussi lointain que possi­
ble. mais peut-être bien dans quel­
ques mois, les affaires prendront nue 
toute autre tou mure. II importe . !*»’.;.;
ÎQue le pays ne se montre pas trop ro- 
digue et que les hommes d’affaires

l/a situation en Chine

îv-^mirccs, :i£i:-ieciles, «foiTestiiêres. ml 
, personne ne veut. 1 idères «*t ni:uliimu< «lu comté de G ts
loisqit il a refuse de rien taire pour ]h> no de:uaud«*nt «mi’uim* «i.-ejisjon le 
b* (hemin (b* fer Atlantique et Imc !•*<• développer, <^t «•«• <*«Miit«\ une des 
St’pétleur, que la population demande i plus holies parties do 1m 'province, no 
a hauts cris : I «tommcle que «les eomnninicatlon.s l'a

Chacun ;» encore présente A la nié- ! *’ih s et rapides pour pronuire un «lé 
moire la declaration «le l’hon. M. , udoppenuqw <pii «?ern.lit mm* surprise 
Duffy, qui, parlant au nom du gouvoi'- \ u» gm.tul anouhn». Nous avouu

; nement, a proclamé qu'il ne pouvait 1 '

se souviennent que le commerce io

la
de ces ah- 

De la faculté
d'(-nscluner. page Î5S1.

D ailleurs. en supposant que h* pou- 
v(dr civil aurait b* droit strict d’im­
poser une obligation de et* genre, 

sous une sanction pénale, enclore est 
il certain quo co droit ne levrait

Maladie de Li Hune- Chano if

ÜAPTÜBE DE CANONS

®ui\ra pas toujours cette marche as- être exercé qu*A la dernière extrémité 
(pendante. Qu’ils envisagent donc A défaut de tout autre moyen, et on 
lieusement la situation et n'oubliant 

•pas que l'histoire se répétera et qiA 
Ce mouvement de prospérité succéde­
ra une période de dépression, qui 

•fera place à son tour. A un nouvel 
.essor commerciel. comme celui d’au­
jourd’hui.”

* (Débats de 1900, p. 2G87).
Voilà les paroles d’un liommo d'ex­

périence, et faisant abstraction de 
l’esprit do parti, elles méritent d'être 
pesées.

No l’oublions pas,la période de pros-

prfsi.nco seulement d’un mal univer­
sel et menaçant pour le corps social. 
Or. pas un homme compétent, oien 
informé et impartial n’osera boute iir 
«m instant qui* le défaut d'assistance

Pékin, 10—1.1 Hung Chang e:st de 
nouveau sérieusement malade et les 
médecins disent que sa ' le ne tient 
plus qu’à un fil. Comme question de 
lait, d'après des rapj orts de Siam 
Fc. les personnages !mép'»ri lux sont 
extiêmement mal A l'aise A Siam Fu.

Le corps de signaux des Etats-Unis 
sera tuèt A partir dans une semaine.

CANONS CAPTURES

nii-
, interrompus au Canada. Mais n’in-

norlin. 10—Le huroau de la guerre sistons pas. Sans cloute, Thon.
A l’école dans la proportion et dans a re(.'u El dé|)èche suivante «in comte njgtre Ignorait ces choses

de Waldersee :
Pékin, 10—La colonne du colonel 

Lovebur a bombardé un poste de la

pouvait
'rien faire pour notre chemin do for.
■ Et pourquoi donc V

Pour deux raisons, a déclaré Thon.
! ministre : lo. parce (pie la compa­
gnie n’a rien fait ; 2. parce quo 
l’électorat, a-t-il prétendu, s’est pro­
noncé contre la continuation de co 
chemin Jusqu’à Gaspé.

L’hon. ministre avait seulement 1 
oublié de dire que l'on avait, fait i 
1er. élections de Gaspé et de Honaven­
ture avec la promesse do.ee chemin 
et il ignorait, sans doute, qu'au mo* , , , .
ment où il faisait cette déclnrnUon, ! l’H^h’nlt si on incitait A sa dlsposi 
deny cents ouvriers environ travail- ' 11 on ^ ,n'*']n^s ni°.v«n 
l&icnt sur la ligne et cela dans uimj 
saison où tous 1i»h travaux de cons­
truction sur les chemins «le fer sont

(loin* confiance que cette compagnie 
réussira à obtenir sa charte h aussi 
qr.’eTV recevra dw ironvermurienis ih* 
Québec* et d’Ottawa tout Sl’micoitra 
gemont «auquel elle a droit. fV< gon 
verneimmts ont j(*|é d«vs millions 
dans la province de Québec |x>u.r j,j-> 
mouvoir intérêts d«* eertalim dis 
R'iets qui n’offrent jkis txmis Ick avau 
taer-s que la Ga^^îo pnH <MVrlr.

T.a position géographhpie de la pé 
niriwlo a j}' -' mvs/> qu'cru l’a un peu 
négligée, «mais c«utx qui h\ eminnls 
MjiVt savent quel développement olla

le' conditions où i! se produit parmi 
nous, est revêtu de ce caractère ex­
cessif. Qu’on ouvre le volume do 

l’Annuaire Statistique du Canada 
pour l'année 1890. qui a été distribué 
récemment, et. l'on trouvera \ la page

grande muraille, à S0 milles de Fno-
Tîng Fu, vendredi, le 
rant quatre canons.

mars, captu-

IL RESISTERA
péritô que nous traversons achève. 54;; ,eH chiffres suivants pour IMssis- shanghaï, 10-Des .lépêches 0e Lan- oêironOons'üiiJ^"7hi'rte'"toiii'5ônVoéT 
DéjA certains symptômes nous ials- txmce moyenne aux écoles publiques, chaie assurent que le général Tung nient ”

Quoiqu’il en soit, nous pouvons, je 
crois, conclure de cette déclaration 
que le gouvernement provincial, pas 
plus que le gouvernement fédéral, 
n’accordera de subsides A cette com­
pagnie do la ligne courte 

Mais, diront les promoteurs, nous 
no demandons pas de subsides, nous

sent entrevoir que des temps moins jçs différentes provinces

C’est ait gouvernement d'y songer 
fefln de ne pas être pris au dépourvu.

Le «ménage X..., s»* compose tlDine 
vieille coquette et d’un vieux beau.

—Drôle de couple, disait quelqu’un. 
La femme cache son Aire et 'le mari 
oublie le siua

Confédération :
Ontario 57 IC
Québec 70.3.1
Nouvelle-Ecosse 55.58
Nouveau-Brunswick 59.45

Manitoba 5S G3
Colombie Britannique (H.20
Ile du Prince-Edouard 00.05
Les Territoires 50.08

Canada, assistance moyenne 59.92

1* V" Hsi£n« ave? 20:î0r0nlîî?m,n,îf ‘;l W mc"est ce qu’ils disaient l’année der- 
prime luan, a\ec 10,0)0 sont A Nung nière (»t quelques jours après ils f«l- 
11 Sll. pt its A opposer lino vive résts- smkmM «tirnnr lins rnniiAtnc nmn» /lo.

(jin* ceux
(pt’on a offerts aux mitres parties de 
la pi*ov!m*e. Ce qui Jiisqu’ilcl a re 

i tardé notre extension «ait b* fa,Il que 
nouas étioiH peu connus, mal» depuis 
qwf.quos nu nées, nous avons n*ç;i la 
visite de l’honorMblo sir Wilfrid Lan 

J rfer, (b« priqnîers minJ^îres de «relie 
I>roviiM*e «»t d-* bon nombre de leurs 
eoTèimcK. qui ont pu étudier *ur 

! place les ro-smirves «Pnl nous pou 
vous d.ls]»(A'(M*. et n >ns avons ‘I<* droit 
d’e^péron* qu’il l’avorNenmt do tout 
leur pouvoir nu efforts tentée pour 
•»ous faire «oriir (b* riseleme.nt dans 
lequel ou nous a laissé iro]» iomr 
temps.

G.ASP ESI EN.

tance.

LA SITUATION 
Londres. 10—Il y

sa lent signer des requêtes pour de­
mander des subsides. Il **hI vrai 
qu’ils s’adressaient au Sénat pour 

cela ; mais ils ne connaissaient pas 
a des rapports mieux.

OIJ EST AGUINALDO?
SE CORSE «cm ; mais ns ne connaissaient pas -A T. , . ,

-----------  ... .. „ a des rapports mieux. Manille, 10 Une information non
annonçant que dans In province do Cetto compagnie demande seule-I c.?f . a Y°U?ïlt do sourcc indigène 
Shan Si. les Chinois sont A construire ment une charte, mais pourquoi ? i 01 ?u Afil1VIna« ^ H6 cac,1° dans la 
de larges fortifications et mobilisent Le Petroleum OU Trust abandonne- 1 J'fovlrco lJ Isabela, sur la cDto nord- 
un corps de troupe nombreux pour ré- t-il l’exploitation de l’huile pour se i , , ° (J° J-uyon- Lea troupes
................ .............. livrer uu commerce du h0U V Par- • amér-a,no9 font aes r^connalssaub

Arthur Marcotte
AÜENT D'ASSURANCES 

82 RUE ST-PIËRRE, QUEBEC
fELSPHONB 1200

■* * » .

nCPRESENYANT DES GCWPAQNIE8

COMAlERÜÀLl'MfN

FEU
Astùfinci ‘03., Limited

De Loxdish — . •— — Axcmtkbbb

CAPITAL CT *ACTIP(’.,y 2,500.0001.00

PHŒNÏX, di Mud
ÔAPlTAl ET ACTIF . . «^MJO.bOO.QO

VITRES.... hew-york; plate class

fWHîAjfy.

ACCIDENTS CANADA ÂCOÏt>ENT

AMNVR^VOIS CO.
AUSSI, Â^^nt Special

VIE Gnfoferatlon Lite Association

GARANTIE.
--------------------- _flL_

M5^tOKO.ttT4>
poirRnlon ôf Ciih«d^

onto® and ACCIDENT- Co.
1«TOXOXTO

RESPONMUIE %iaSji£t iï*è Co.
i*)r TonQÿTo_______

IbBUTIFICATION 
______  and PROTECTIVE

Sint** à vavance des allies.
ces dans cette paj-tic du pays.
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Marché jte Québec
Québec, 9 mars 1U01. 

JUlUKK ET GUÀIN3

UNE CRISE

EN EXTREME-ORIENT

Londres, 1C —Iîl vient de se piVKlul 
re il,mi es île» «ilTci tires île rKxiivnit*

Les betes sauvages

Aux lude<

IAnimai un .Puppet I. du gouverne 
uuMtL de l'Inde, les animaux sauva

fABl •'
I ! ’"Îa6 00 ! V1'11’111’ ,UlU crlse ql,i: .<h,,i-s l‘°1>luion auraient détruit, aux Indes, l’an

"lu\ i!f5l iubr 18 7« (l!1 ^uvemomem an-laU. iv«t inclue d.TUiôre, 2T, .sï y h., ut 
Etreigbt Holler........ a,'*yl plus grave que Ces troubles qui ont. nos.
....................................» .!,R0 a J 4a (|*UU!) j,» pjmu-ipr* timin'* fatAeution **-en>ents toujours.eoiiuni

JlléiPJ ad* jaune................... Yîr- “ ndû

Pci®......................................
i’ère le minot........................... , «Va
^foine jwr 34 lb®............. a ••
Ürf® HIJ
Join porlüO botte®
Foin preaaê, 1 
>oin jîX«aO 
yaillepar 100 bottes 

»•••»• ••

l)Iàw:ii coiihliiérr eoinnjj unv* 
ve déterminée de la *»:irl île

- - ----- ----- — . x.^|dia
leuta.it [îles, chacals ei crorcdiic-S, ils n on , 

. , ensemble fait que 1,401 victime*.
I s,‘* iU> *s implanter dune innm per Le uombr.. ;u*s vieiimes d . -, m*
1 m.mente dans *C lllie des jaillis a*s 1 pints a été exe» pi Muuiel, il demi--a* 
plus rii’lies de «l'empire chinois.

r»r«gwuys<g|
kcëuisim mm t sCate

PAH US*

GRANULES
^-SYPHILITIQUES

du D*’ MAYER
uwüt r» leaner 

f EnsQiopé-» avec gr%na succèt dans le5 
hôpitaux de PariL 

i UNrtsn i leaüi lei trfnr*:t?n cmssi Jtmtd 
: un CHAWUtt; matin « «vm 

ctkijys rusts mm* u uiUfBisi k 3j aan
3GULE7,2ô,3ïî*i*&$j*; .0

(pwOCwa i : lî* SiL PWtES» f?H

ws©$®s®$®©©®œ©»®®s®s®®&®is>®®©3i«®®s®sffi©'

1
M

a *y i . • i (l‘* Beaucoup lu moyenne des quatre
................................. O.üOûO.ro Lu ermteivnee qui a ni lion meivre années précédentes. Près de la moi
) botte®.- 6.00 a 6.00 entire M. (’honte, ambassadeur des Hé des m .rts a été eiireglsu*. t!::n *
.Moi, tonne. ..Il *00 a 1 l*-â , I-iats l ids, ri tord I^nisdowne, mi le Bengale, lundis que dit us les pro
Ko 2, tonne,... lü.^0 a 10.25, »i»stie dits allaites étrangères d’Angle vîmes du mord ouest ei dans le : -r 

D0 botte*.......... 6.00a 6.50 lyrre, „ nullement roulé sur lu ques ritoire dmnl •. 011 a mué à peine le
ijurusm -----
6ou,moul6üi»f etc.par 100 ib<
Giu liane, ilo ...
Avuiue roulée, do 
Kttiine de blé dMndc, do 
Al û u 1 é • d'uvoilie,do 
Urge perlée, do •»••••• ••••••
Wle>’, do...............................

POISSONS

...................................
... .......

► •••••#

0.65 a U.7 0
0. 'JO a 0.95
1,00 u 1.1 0
I. 85 a 1.00
J. 10 a 1.15 
1.15 a 1.20
1. D0 a 2.00 
1.80 fi 1 *00

• ion du canal do Nleamguît. Ou fi>ai 
tionnnire anglais a dû ù <*e sujet :
“ la* dllférond rida l it' au Nicnrag’ua 
est une piulte nti’aiiv en coinjmnii
son de la situation actuelle.” M. <‘tn)si chusse les >erpent ^ 
te a i\m;u d\* lord I.aiL-dmvne un lui vers 1rs parti.-

1mIiLportum Uiessage portant que 
< ira mtr Hivtnguo n'éiai* «ms s.itlsfai 
te des déclaration-; de la llus^ie au 
•^ujet de la Mandcliouri *. toiles qu'ol 
U-s nvaii.nit été cinninuniquéi^ par b

quart drs morts totales.
Ootlo pa'i ix-ujarité peut s'exjJ i 

qmr par ku 'inou-dalions qui so son; 
produites au I'.ongulé, el qui ont

te-* parties bas 
liante*;, nit *•<*

trouvent surtout ibp liaU\tattons.
Si les serpents déiirul-eat 1rs 1m 

mains boauroup plus que !« ■; aaimaux 
sar.\ag<*s. ceux el <*• ratirainni sur

Poi^p^Morue Sècnôl* «i-vaient été c*om mu niquées par le le l.'îail • Sî>.l2::s lètrs de gros be;
r quintal............. $».00«$5..>0 “.•mte Lnmsdorr ù s’r Charles Sie tiaux (ont éié vn eh et «létruq.*. j.ar

MofHeTeriôl® b.. 4.75 a 5.00 v. art Scott, amimssadear d'Angleter |;> ; ;-»•«*< r! I.-s loujis, ri p } in s. M!; . 
Bftumon, No 1....1U OO a l 7.00 re à Saint Péiersbourg. et domatidaut jm ni par 1rs ser]>enis.* 

tJo rur livra..U0.10 n 0,12 j aux ICtatfî t’iii-i s’ils éialcnt prêts A
». ■ . 1 « .m ' ...h;................... • .................. ......  . i* i........1....... --------- ------------ ■

Jjo pur livra,
Hareng du Lubrd.C.OO a G.50 
Truite par quart. 8.00 « 0.00 
biorue Nol,g.brl. 5.25 u 6.50 
Huile de ui or ue,
îfpiill....................0,27® 0.29
iluitre> t ur quart.3.50 (t 4.00

VOLAILL1SS
f clahlc», ) ni couple.,............. >0.bj) a 0.6®
J'cuUtedu priniemp - ‘
Oicp,p®rcouple,
Canarda, par couple 
Canarda uoira, par coupla 
PécaFSÎnee, par ooupl® 
técaefce, par cou pl®
FJoviera, par couple.
Perdrix, par cour.lc,
Dinde», xarcouplo.#***» ••••

liCKÜKS, MOUTONS,

di .\ ü0 T/îa. t-.;

iiçtfiÿ
2?*Jr.ïB£.

P

:Lâ> l'^r ica pin.» grands mnl.Tinr du ^

mmm

9

ZFsm%*f

Ui

QUI souflVé^ de rupture (qui eto» crevés) soit du côté droit, 

soit du côtô gaucho ou des deux côtés, même ceux qui 

ont une hernie oinbollioale (du nombril), devraient immédia­

tement s’adresser chez

J a

rue St=Joseph,

.... •••••
1 •• ,.**••
.... ••«..

0.40 a 0.r>0 
1.00 al.[5 
0.50 a0.6® 
0.7û a 1,0®

:i*rir cnnjointi•mont avec i’Anglctcr
jv d'une fnçmi sulTistmiincnt «!é-*lsi I U, VfinP’CH n n TT f- nttmlru vc pour qtie la Uusslc nïl «l’.ititiN* 1 -'IJ^baLlLtb cl. iV-Lloih.
alterna live que d'abandonner sa pu ! ----------

î?*,;o!i- Monehester, Kontuchy.ie—Plusieurs
Presque «u iKême. lo go 11 \*<mmènent miunbris <1 « la faction 

ib*s liiam fuis a donné pour insinic tuuvaient dans kv; bureaux d'un nvo- 
rfoitv à ses dfvcis nmhnf-vmhMir» de ont pour sinner les pièces néeesôuircs ! 
pmidre des mesures nmüogues. ipun la mise en liberté r.ous ca ttlun 

(Mi compte sur je .I*i pi»;» pieu* entrer de quatre tirais accusés de meurtre. 
da’*s lo vues «les Krtats l nis *?t de a ce moment, un coup de fusil reten* 
l.i ( iimule I»!i‘e*tigije. I. Atileiiuigiuu ,»t les ehev'roîinos composant Iti 

11 algré r«ee.M\l angle allemand, es; c]iUige traversant !a fi-mltre du bi- 
C,30 a 0.45 j considéré plut.*»: <*omme douteuse. 5;rf ai. et blessant plusli tirs personnes

u j î:,î*n le, Il | - ^ulto duns 1.- \ A
L.' i tju-v. nu .oM.iipc* pus, ne fntlguo i 'a 
V A , , »m no nold-lt |*ai les / iy

dont . ;; i pi ; ndro vingt goane.. h r n
chc-iM.* i .-it, M A? «7 ...... ■ •» «i! ■ i-KMAMi»; : i A v:::iit\ • t. maïujiji, '9 

. . X'* ' • (•-• tO'.U: les I i.
' dr-.»: dû f 12, r. St-Lamro. Paris, j' '

t "y:

■•»»«!» MU .sr* .a*as:

m

m

(0

<$>
m

l'.COa 0.70 
0.30,( 0.10 
0Ji5 a 0,60 
1.50 a 300

(cause de l’a initié qui lie l'empereur q,, )21 faetion des Cîerrnrd. Ucux-ci 
( (»tiiilaunie au tsar, tjunnt a la I ran ( relent quo lo euuj» de feu sémillant
I ce, na t.iiri-!.» ne ni, (die .si* rangera du yen 1 ; du pale is de justice situé »n
rem de s(»n a!li>*e. face du bureau de l’avocat, a été tiré

j La «dgnüleatnui de la phase actuel quobjue suppôt de la faction dos 
,.k_, u llrt ^în* uppptv.ee A >a i'i-te \\ h te, qui sont iotr^s ennemis inor*

|!Wn),Ui*qunlité,p*rlüOl.T. «•«» “»•” • v;.I.M.r ].:n- ,-, „x «'«nMlss.-nt i.,,s n-imrü. qui ne .......... i r,
ba>ul,'2èmequûU par lOOUv. ! 1 :‘!1 1 u',«' »]>:»>b^quo ob-ervee jus llîaiS que ,qon anm s. se août précipi
Do,al>uiequ®kpar 100 lit. 4.00 °5.Ü : quiei par !e gouvernement anglais |f,B (!;:ns !a nic ,.t üllt (,>mueneé A

... 0.05 a0. ? ! ntl sujet des ag.-smneuls de la Hits tlrer (p.s coup3 do carabine et do re

ÎMECTWM
s GOUTTES VÉ?hTiENNES8
ÇScie 1'rait?tucQt sérieux •arable de gueru 2

etE^-eslanools B 
î D de I- arir.) S
r-i’i* Ib vifs
ir, />> o* .

où ils pourront en procurer UNE BANDE D*UNE FORME 
SPECIALE qui s’ajuste parfuitoment à la grandeur do la rup­
ture ; cette bande EST ELASTIQUE et les personnes les plus 
faibles ln supportent facilement. Dos médecins distingués, 
spécialistes dans cette maladie disent qu'en portant constam­
ment une bonne bande herniaire, bien ajustée à la rupture, 
pendant un temps assez prolongé, guériront in variablerment. 
Les personnes figées même sont soulagées et rendues tussess 
forteB pour vaquer à leurs occupations.

K HAPIDEMENT le» r.cfaaofTtJA»«ls et Ef« 
t' (Kmplim* A Hôpital RI CO RO 
M F Aid S. idr* OOÛLSIT. :/• ai^r

A CLié Jâc • V K 5*. 64 O l !îW-l hmf. ■■■ . '"At» «f rn<>U.->4

'’HARSGfP ET n' r!i'mtA‘ES- arw

m k a ^

■4»
Jo gsrtîn en vonfo différantes sorlos 
de tXnndos Hünûatrcr»_____-

v

du Lr

Birulpar livre....»»* »••• rn . ■ ,, . , , , . ••• -•• ium»a i*».- «atamm- « t «»•• u-
Bœui vivant, par 100 lb. . . . 4-25 a 4.50 hv on Inm* liepuls qimbjims .jours. Vc lver A ,!roito ftl ft ^lu-bc. Plus uc* 
B*u(J.u»e, vivaotp.» 100 lb 4.00«4.^ „m. .-«la m «■ n-ur,. <V <|il II y .. un- t(,n. t.ou,,s ,,,. th,;s

lb. . .. i 0.05 a 0.0a semaine ou deux on disait être seul»*
ment eonronne A la polit ique ha hi0.06 a 0.10

0.08 a0.12
0.60 ii8.03

a 0.1U 
a O.Uù 
a 0.12 
a 20AO 
a C.U 
a 0.13 

0,10a

Bœul jeune 
Mouton, vivant par
Mouton parHvre.............
Venu par livre... ... ,#••••• •
Ytuux vivaut. ». • •

]AhU>.' .1 AM HO N 8. ETC
I tu >«Upar 100 livrer £00 
Fticlxaiapur livre••••• • t.uo
J’orc Haifa eu gros............. 0.0.>
Porc ealé, parlivre ..a»»» 0.U
Porc r®k* paxbsril...... 1 V.O->
Jambon® Irait, par livre.- 0.11 
Jambons luméo par livr*. 0.10
luü luuié. bacon. ........... 0.0‘J

PKÜVISIONS ETC.. ETC
Itou* trois parti vro ..•••• ^0.20^.t
Beurreeulé par livre,..... 0.1 » u
Beurre lie baurrcrics .••••* 0.22 a
Veunede beurrcric,en gros 0.10 a
&ofi en gros.. . »»•••••••
Ho déiail....................

Rncied’érablo eu gros.... 
jPatatcfele miuot
Çucreil erable............
hiropJ'érable
Fromage par livre.. .... •■» 
fromage eu gro>». . . •..
Oigucn rougi* par quart
r'*r>meB par baril..............
•. ... ♦‘boil® Floride..........
Orau^ Valence, cainae....
OruugeJan'aiqne, 13rit..Mr
Citron par W U e...... mm
( oui txr douzaine..........

peu d’instants, tous dans la direction 
du palais do justice. Peux personnesn:,llo I, U„,,i, <,!rJ;|«v,n,«l (,nl' |j| s. Qua ht

V" smKlUm 1.UX tiu.itr— pri.s lunior.i. 1, , «in.is L s 
...i r. V. . • • (î« rrard, ils ont »'*té emmenés A. Ijüii

*: ;ou*r: rr iiccomm^kds par l’au.
CC î&ï). ÛS P.’.tus, L0NT1U !,U3 
mokidi:« *iô l'estomac,' la dut 
p jjsi- j to diarrhée, le fè/./af®.

« op ri'3, la cholérine, tt choî vu
lâiât.t.'U't» Uv c. lacoîr- Pxdj *i TtVKte

pij ri j r /%APP!10UV£F^ PAR I.'ACAD. DT *!r M D3 
ITI LU L CO,,AnISt cûîjtre ÏAnemic, la • '.hr-

;r»r. -* .7. \rJw*m

%B&k3L fd

Bandes Anglaises on Acier et Chamois,
*•» BundoR Anirlaifios en Acier ot Cuir,

liundüH Anglaiser, en Acier et Oqoutchcuu, v, 
Bande do Fabrique Française,

Bandes de Fabrique Ainérlcaiuos,etc.
t

sx k %J0 B
o
O
O

MORIN I
ib
0

ææZMu. JCC. XV3C AOIE TXT

ui.

0.18 a 
0.20 a

0,22
0.18
0.23
0.2u

O.ly
0.22

• • • • •

• «

0,30 a 0.4 U
0.16 a 0.20
0.12 u .015 
0.16(1 0-20 
0.50 a 0.60 
4.00 a 4.50

*J ilncctnad.enfeuiUeparl b. 0.10 a 0.1 2 
'in bac cun a! purl b...
I li l RC.... ....
Tabac............ ... .
iubuc enveloppé.................
Hume par livre................
Jitie, éruble,2^ pieds.........

EPi CIS Kl K 4 
'J ho: i boite et end v.

^apon^uou. cou», moy. Iivf®-i>0al5 a 0.20 
•apou,bon, moyen à lin* livre 0»2U «0.25 
J®iou,tin à choisir, livr® 0^0 a 0,35 
Xug li y non. coin, bun, livre— 0.16 a 0.20 
IsgjHveon, fin At. lin. livre- 0di0 uü.60 
GutilMer, c* àmoyeo, livre- 0.l4a0.2Ü 
liun Filer, bOuà lin , tivre...... 0.30 ciü.45
bun Pder» très lin, livre........0,50 a C.00

(’«* « j u i puussu !i* niinistèrc d»*s ni 
friiros étrainrêivs nnghils A s'alarmer 
ailla lut csi l:i crainte quo la UiiR.dc. 
avant inalntinu scs vui > imiJgiv lis 

jin !c-fatdes repréjn :ila»r.b (Sc> 
juiissancc,*» auprès du gouvi^rueiiK'Ui 
chinois. «*i îiya.nt d'claie dans sa ié 
p»»nsc à sir ( lis. Senti »|u‘»*llc était 
décide»* à «Mvnpcr la Man krlionrlc. 
au moins lenqKimircmenl, ne refu 
s<* «le reculer.

Qu’elle il< hi* reculer, c’osl ce que 
bird I.anstluwiK* cop'-'idêrc conn m 
un point vital :n>«i ldcn pour l’ave 
u i r «le la chine que pour 1«* m:\lntiin 
du concert »l«*s puissanc* s.

**11 y a une grandv activité «tans 
(’.C4 a U'Otî l'armé»* et la marim» du .lapon, ainsi 

tpi»» ilar.*; h.»s ni.iVii ux jM»!it.îq;i» s, au 
sujet des vins de la ltu*si»* »*u Marnl
ehoiirlc. dit nue dépêche en du te4 du 
s mars, l.e hruit court que six cents 
soldats d'h Taillerie do marine russe. 
:in*e dix eau ms, oui dél»arqué à M i 
sampo, Corée.''

du Kun Vi. !(' vi«v roi do Nankin, 
a demandé A la (îrand.* Bretagne, au 
.lapon et aux Etais » n s. -'il fii.it* 

m: croire le correspondant à Shan 
•rliaT. d’ai<ler la Chine à résister aux 
ilessi'ins de la Ilux’.e »*a Aiaudelinu 
rit*.

•• I.’empereur Kotiitim Sou s’oppas-* 
à i'ent- nt(* riisso chiuoW relative è 
la Mandeliourie. dit le correspondant 
à Pékin, et i! a dtuiné pour in<mie 
Hoimj ;*i 1.1 Hung Cluimr d»* dire à la 
Russie de s’en référer aux autrc-s 
puissances.”

don et enfermés dans la prison tic 
coi to ville, pour les mettre à l'abri 
d’r.n coup de main.

t'ose, ou pôles couleurs. Vf.pi
ment des forces. LES PILULES
valut v.u/.ics. r:rrm.a;.c iis ;. .

VM S CTciiacune est lùmtlenom va; lit.
•j «• jy.rJ.itob.eau»ot roi! -, »*iiAnii//;iij

j-
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b. i(* a 0» 15 
0.10« b. 12 
0.76 a 0.80 

0.11 a 0.1*2 
0.08 a 0.01) 
•2.75 a 3.00 
2.50 a 3.00 
8.60 a 4.1(0 
6,(<0 a ".00 

0 a 5.60 
2.75 a 8.25 
0.10 n 0.5U
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vu cette Toux
Bi’aUtosMle* pas» tpn’dl© s'aggrave

• mtmm »■ i--,

Ifi Vin a ia Créosote de Hêtre irar

Madame ULUMlN->

CAR HERMme
présenta ses hommn^es i son t l-ynntc Cllentdh 
e• scr,i r.ivic dh'tro honorée de : visite pour 
Iul présenter ses derrières créations pendant 
ïExposition de 19C0.

•i PARIS, ÎGt rue de la Paix.
\ .\K /:’. 4, Jardin Public.

£l MONTE-CAIIIJL !i>» Sbltl MKi'.O
cinlcric Charles 111 .

FOURNISSEUR GES COURS EUROPÉENNES.

OoHibind a la ücnt-iaiiij et à la Noix Vomipe

DE J. B. MORI N

S ne mcduili»’ do .Uiu ic

Sa pui.ssanco

, - , - ............. .........Cr. Pêro Üblat do Marie-l mmaeuiéo
impérial,moyen à bon livre. 0.25 «0,33 missicnimlre au Transvaal, est revenu
hüpénai, Un A trou lin, livre- Ü^J7 a OMS 
i*ankay,cominu!iiL bon, iiv 0,i2a0.l8 
üoiong, livre 0.16 u
Congo,Commun, livre.............0.12 a0*14
Congo, bon, commun,livre—•• 0.16 gO.ld 
Congo,bon à uea lin, Uvr® ••••• 0.32 u 0.35 
touclioug, corn min», livre..,. 0.12 c
boucboüg, bon, livro............... 0.25 c
fcouchongjin à choisir, livr®. 0.35 a0»50 
Cour *.*,poua®ièr®, livr®,.— 0.6 a 
Ctj*. ...... .......... 0.18 a 0.2‘A

........... •• ....»• .2,26 xi.».00
1 iun -, _ livres.........................O.'JO a l.00
Hishc. :i livres.........................MO a 1*50
rcif cbuad,. 2livres tins ....0.00 a i.10

•depuis quelques jours en France, afin 
•le rétablir sa santé ébranlée par les 
privations et les fatigues.

Réquisitionné, par ordre do l'état* 
iiiajiu anglais, pour remplir les fonc­
tions d'aumônier auprta d»?s soldats 
eatholiipi* s. co missionnaire a_assist • 
jusqu’A ces derniers temps, intr prin­
cipales affaires de la guerre sud-afri 
caine.il raéuntait qu’aprés la hâtai lie 
île Spion Kop. il parcourait, én corn 
I agnie d'un major anglais, un hdpi 
tal dans lequel se trou vui ?nt plus de : rg|

BOŸE

J Ul

Fst le remède précieux <HiM cette maladie. U est reconnu prompt et 
H’tieaeo par l’autorité médical^ pour guérir les maladies de la Broucho at 
du l’oumoa.

(Jette maladie (In Grippe), s'attn que directement aux Poumons, fl! 
H le est négligée ou mal soignée elle devient grave et cause aasca souvent 
la mort. Nous concilions de ue pus i*etarder de voin* soigner prompte* 
lient par le Vin a ia Créosote de Hêtre pure, combinée il la GentMino c» 
fi la Noix Vomique de J. B. Morin, pm-c qu’il n lu propriété par su -oui 
position de guérir promptement la Urippe. Il fait diflparuitre la congt ?- 
tk'ü du l'oumoa. 11 arrête la trausplration et ieH frlssous, il ouvre l’.-unô 
til priv son composé fi la Gemiane. Il rciimde la dlrcntion » t fort-inâ ;^ 
système nerveux par sa combimnsot» a la Noix Vomiquo et par le trait.* 

.. ........... meut 11 améliore hi constitution gener,île du malade.
Riser, quelques certificats de» guérisons obtenua* par le Vin A la Oréo-

douze, cents blessé«.
’* Tenez, mon Père, lui <!it lo major, 

CONSERVES ca lui montrant un soldat, en \oilil
i'crnnrrtftpar .............................3.00 a 3.2:, un qui peut so vanter re l’avoir
Bjirlun, par -..••»»-.0.50 a û.65 échappé belle. C’eut un petit mor-
Muquert’uu par douzaine 1.25 a l«3.*> ceau de cuivre qui l’a rativé I.....
taüû)ün,pftt ilQuzftino i.60 u 2,00 " —Pêro. reprend lo soldat, le po-
Claim», 1 lb pur limizaine 1.40 u l.co lit morceau de cuivre, c’est la me-
TiiUg uea île boon Lit lb dos» G .2 5 a G.60 daillt* que vous m’aviez donnée ! "

" 44 2 Iba 7.26 a 7.7() Une halle s’était amortie sur i tma-
Bœufaalé, 1 ]{vr©.................... 1.60 nl.îo'ge de la sainte Vierge ; et. une Bis

2 “......................2*60 u 2,50 de plus, la médaille TTArncuieuse avait
4 ••......................6.00 a 6.56 opéré le prcnllr» constaté si souvent
t> M..........•.. . 7.60 (/ B.Oo i.éjA sur maint champ de oatailie.La

_ U M................17,00 a 18.00 commotion avait été un peu forte.
loum!ea,par “ ....O.'JO a l.Oo il est vrai, et avait exigé le transport
l’tcbea *n rceatix.......................0.76 a (),'J0 ilu soldat A l’hôpital : mais tout de

2 Iba.............................1.50 a 1,70 nuine. comme disait lo major, il la­
vait échappé belle

<jFbaRîS — Une th' l’Abüfti
^ CONTRE :

Apoplexie Mji i!9 èhr 
Choléra Vafésrs 

Indigestions DéfiiUsBCM 
Elfcvro Raat

Voir h Prosptot jç di.ni itju-
chioue

aclt tira c»*» .1 * 1.
exW|*r l'.1ti>|u« Un blanohc 

etuoip; <iu<? doivent 
porter lo/ iinoon» 

do toute itlmci'SÎOQ.
tî^hot*» r»a n *» rou t fs ;.r.*4 

niARMACirn nuSlot*tin 4*nfit 1*.
-nvy'.txv;» ^

pfom$:y-

BUEot L'ABBAYE./^

w
■ J.,:e* ^.éüor 1} \ ym&m dies des Foi 

»-h r..-. j ^vr*f JiiU‘ ^aux d’Estifmitrrîiifait |;| J :

»toxtBai ia Stgmuuro de tf X &v'*- I',:c0"1
--- - ^ i !l»P.la'.••'Wflwlîftn* 1m Cnnvt

...........raifl
Compb5<1 pir Ni .ir LOI ISF., f il1'* Jr h Charité

(Struts dr Siii.d-Vi.-irrnt-dt l'.nti)
105, rue F ii:it-Domini iuo, PARIS)?*’• *

y-p Gl'JtRlT HjitH.uifDl Lr
(;-*■ A r*.NÉMIS ehet les j-J 

Lnfanls, les Adultes L‘î 
et tes Yipill.ii*}m. Es 

SOnVERAIN contre ti 
la Débilité, tes Mala­
dies des FciiimcJ, les 

stoinac, lus 
Fièvre et 

étions hilieu- 
Rccotumandé r. 

teas Ici Convalescents.

sole
Monsieur.—Je me tai» un uevoa’ de MouaJcur.—J’nl r..«r ^

rt'Cüiüuiuude» nu puülie suUUIojil vu* \ Hi ^ j4l ^jr- , * du \utve
te Nia à la Créole de U0 ire pmx*. cJTlu\ V ^ ^ id
combinée à la Gentiaue et a la Noix llle gU^.jr q uu ^ oul'd»^. pour
Vomique, car depuis 2 ana jo soutfraw ugimil depuis lon-teiii-lV t1'* t 1UC* ^ 
d'une maladie des poumons qui me CoiutulU-Ui ii..*,.! , 2 * J‘‘ fOUbSal*
minait et m’empêchait dt travailler. r;ijle lii-J )t , : l“K oppression ter- 
Snr le conseil de plusieurs îiiuIh, ;ü me j u . / ' *■ uuxamei et de
dévidai A foire l’essai de Vin ci-haut ^^onnu j uaibi ^uia a VUÜ 
mentionné ; J eu pris ’2 boute»lli» »*t mt*nac«iif Ln. J* itTiible consomption 
f prouvai un çr.nui **t notable change- ,,.........s . ‘‘mpaav:* de moi. iJèn
nn
éprouvai un graim nota.ne eiui»»^ jIL 1/1 "lient, .lo continuai et nmintonawt je ]u ‘0.‘; *■“ *,,1. ' ° voU'e Vln a
me ueu.s mieux que jamais. <^e.st L l u°- C‘C-. tous les

Jonc avec j.lnlslr et recoannisii.inw <> «Punirent, quelques *c.
que Je recommande ù ceux qui >-'onr- , sufii pour -m 
frrnt des Bronche* ou des 1-oumons , 'J

PHAIlMACIt:
t v ‘ C {Les GRiVOS BOULEVARDS
' i; .r.Moiioartre.parisf , r _. .«i y -1*'" As

A qUEBKG

S. G. hlMAKU. fcii-Ro».*h, Québoe.

iv ED. KOIUX S G‘\

Met /ri.A\ e. T

\f i m *..

üroocüito

mémo traitement ont 
remettre eiilièivruent, 

ceux qui souffrent, je conseille 
te seul et véritable remède des Mala­
dies des Vole» resphntolres. le Vln 
n la Créosote de Hêtre de M. J. B 
Morin. *

Monsieur.—Je souffrais depuis long­
temps d une bronchite, j’avais essayé 
l»ien des remèdes sans aucun soulm^-

H
M
It

U

<• 
• •

• • • •

1 •• MITU ....
• ••• .... ...•2.50 a 2,(0

MELASSES
1 utbhdelonne nour. gi... «• ,0.40 a 0.41 

tierce...... .... • 0,40 a 0*42
p . quart... ..,.,0.42 a 0.44
p*Jardo ......................................0.48 (/ 0.4D
jjortuHico,.,,;............... 0.llo0.4G

tu nouveau cuisussÿ

Amsterdam, 10—La reine VA’il lie! mi­
ne. là reine mère ffi^irinco ficnri ot

iu mue no......  .......... 0.47 (/ 0.48 r. duc régent de Meeklemhourg-Seh*
txcel iiiicy l»oi,i:o.................. i».60 a 0.52 weriii ont visité les chantiers marlti*

EU CUIS
....................... 0.04

j u“........................... 0.04 V
...................... 5.0 H J
....................... 0.04^

moulu, quart.,. 0.06 
n . H Boit® 0.06 i 
Lut Jo®lf domie i)0lt® 0.06

a 0.01 
a 0.0 4 
a 0.04 
a 0»4j 
n 0.06
a 0.064 
a O.Oua 
a O.OGi

, mes. La reine a baptisé un nouveau 
! cuirassé d’escadre auquel elle a donné 

le nom do ” Hereto#-Hendrik.” Dans 
i une courte allocution, la reine a dit 
qu’elle espérait quo lo navire ferait 

! honneur au nom du prince consort ot 
augmcutei .V.t le bien-être del n patrie.

Arrestation «l'un médecin
r„.i ' - boit® 0.06k
Cutlüat, quart..........p.Oôi „
r ou u®red, quart.... 0.05 ill a 0.05

tïlRüP.S , ______
&jpp Fedjmtl, Jin ïlb,.........0.10J a 0.11 , Montr(sa] 10—l.c Dr Hrynor. un jeu-

« ! ’“E-E °,Al uo médecin do Montréal u été arrêté
qurt kl,»..d—l u0..6 j.jcr gojr hui* accusation d’avoir par

CUARHONo jticipô à la mort dn Mlle Christine
...............................................  u 7.50 Healey, «Sic do llobort Hoaicy. de

Vlule............................................. .. 7.2b Howich, Qué.. décédée a la su te
^love et Chcatnut Wliiioaab.7J)ü a 8.U6 1 d’une opération criminelle. Le \n
Jtofe et Cbentnnt red aol........... a ü.W Dryner proteste do son Innocence i
^orge (New Caatle) n. ob........6,75 g .00 prétend que son nom a etc forge sur
ll^ am6rici\in p. tou............. a 7.50 le certificat île décès.

•oka àionAerit

f ^4 y

‘ni-’d'cxh -3Sot®

fry

LE PLUS EFFiCÂGS

DES

.-rtV.UH&A'MikW

GUE R/ R EU RE ME NT:-

L'ANÉMiE, L'EPUISEMENT.
L'APPAUVRISSEMENT DLS

SAN C

| MANUFACTURE OE
jFAPIEHS FHGTûanAPttîaUES 

S. SL,asa¥

43, rue do Colombe?, i CUUllBlîA’OlE
- itràs l*A.Ft2S------------*

D^DÎDDÜ ï 1MY ftU Gélatino-Bromure, en IrfirMO-hRMI cinq Oiipèco»

ntptrnQ » AF*ÎV*u Charbon44itransport 
rfiriDIlu'*bi.ul 1 en toaiofi iMinnoca et chpi-css.

On trouvera ries CaUlijuss avec Instruction je tojs 
les papiers lusnonmés, au oureou du Journal.

Ces Paniers ai *enaent aussicner les principaux
1 fournisseurs an t •huit n*f'r>tra~,iiQuos.

cÆ«c. '-nurnpt d une
extlême, etupùeliû do vaquer il lues oe- )a {;rnlilmp p( A „ \ôlx v L./} 
çuvaitoiu. redoutant lu. couaomptliui, f oui„,ovn, Jt> 2ns ïlo.i
je me sentais décourage, quand mon . . .“'i”,, J ,ns 1,011 <*e

1 Crôoso'to ür noïo'pure.^coiibliiée ft ' Zn"C A
1 ?»

Hiinté première et même plus, car j’n! 
connue mol. souffrent do ces affec­
tions, Jo leur conseille de faire usage 
du mêiue remôdç.Potrr mus, njoitRieur 
acceptez mes sentiments de r.xmn- 
nalssancc et rno

.TOS. T<TîfrAT!E, Québi*e.

EN VENTE DAN3 TOUTES EES 
DONNES PHARMACIES.

remède sans lciioe] Je serais dans la 
tombe.

ROSE ItOY. Québec. 
326 ruo St-Josepn, St-Iiocb.

M. J. B. MORIN.
Pharmacien

Dam© V. h. COTE, Québec.

û
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! huile de foie de morue sans 
arolr aucun de ses inconvénients.
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_ A Un flnutneier qui vient de déposer

- ! sou bilan : , .
—Qu'allez vous dire, mon cher, a 

xvoo ma mtrTk ' v os préM liciers et act ionnaJre.s quand 
tuids tu jittnuJ vous les i cacoutren / •

^r.._ ............ t.*iup you w^aiih, _MsiU- i.* no les rencontrerai pus...by',1'® 'VEPDnunUHM ft W.. Patent Alto*" |» m. vnilm-c
!'• O.,for Citilr gi.Mju i«rl«oe*Uj 11*3 Veut U piüd É‘t lUOi eu \OlUUC.

■■ twa ûiTiSaUéiBfi wni— “

«anîes-fln æs?
ljiaN 'TJm;
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r^ASALINE GLAISE
20 nn® do auooèa.

DdpnsItMrr* à QUE SCC ; O' Fd. MORIN «: C*

LE NOUVEAU THERMOMÈTRE
MÉDIOAL. de LÉON EiLOCM

LE PLUS SCNTBIBLIES DE TOUS LES SYSTÈMES CONNUS
Toax mes insirjmcüts penem nia slgcatnre: A Paris, 2, rue de VEntrepôt

rr ▲ i/ftTBANdCB, DAJT8 TOUTES LS® BOKXBS MAXtOffsl

nii nCM A 11 RC votro tw>m «t votre Adressa nnn 
v»i UlIii/IIIul do vo;u enroyer grxüia i:otre 

• I.c Qtnlrio d«-H Im t^tÆunj." Marion & Mk,fi/r*T 'liOuniiicuPi» im.-avoura. .ui»r(oi» w .ni* .
aju.LNyoxu eu LVicuus. 166JftOftU®a.Moutr»f4 j
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Pas de méprisé

éàÉ coïïRâifiB dit Canada, mardi 12 mars m:

Parlement federal
Double voie pour llutercolouial

TERRENEDVE ET LE CANADA

Koue publions en deuxième page 
érux communications relatives au 

Jberoln de fer de la ligne courte de 
Ccapé, qui noua ont été adressées par
Gi-ux correspondants différente. Mais j Ottawa, 11.—M. Sh<*rritt,doMiddle 
•i rè# Insertion, nous nous apercovoue | a informé par le Dr

r >» -»—— sar-sAisras sws
le même nom de plume : •• Gaspé- militaires se fait aux — * .........
tien."

Comme ces deux corretspondances 
•ont absolument divergentes dans 

leur objet, nous tenons fi signaler 
cette mise en page, fâcheuse on jus­
tice pour nos correspondants, ot aussi 
•n justice pour nos lecteurs qui pour­
raient s'étonner à bon droit de cetto 
appareute confusion

LA RETRAITE
1>E tiUEEMVAï

Unie dfpéohe de \Vlmiii>eg an non 
ce que Green way, aaeion pr junior 

ministre libéral, vient de dé.'ia 
res* A la Législature provinciale, que 
su carrière politique était Unie, et 
«lue le parti libéral devait se choisir 
un chef pins Jeune et plus éuergiquo 
jk/ut pouvoir tenir tête aux hommes 
vigv»UJKlUA qui iiègeiit du côté uni 
nunêriel.

Voilà un Uen clair aveu d'hnpuD 
sauce. Mais peu importe cette tl6»:la
râlât gk Ce qui devra réjouir tout par 
idcuXlêreiuem Ice cathodiques du Ma
ultobû, c’est d’apprendre que Gr-ren 
way disparu f-t du la scène peliti jue 
de cette province. Ils verront, sans 
doute, sa retraite avec le plus grand 
pUtlsdr, car il a été pour eux. pour

Clears écoles réparée:-, un homm * 
fuuosie. Avec lie l’nmcux Martin. 51 
tm\ l’uiUUmr du d’inique loi de UV.m», 
qjul dépotdlUje les cacholiqiKt* ma il 
tobains de droits et privilèges seol.id 
i*a que leur giuaiutit la c«>nycituti.ju; 
et plus tard, avec iM. Laurie*, il a 
at tue lié son nom un prétend u ré 
gleuient qui n’a fait que cun lin ucr 
i’injustice coin mise en lSDff.

frais des nu 
tori tés Impériales, mais les règle 
•monta A ce sujet ont été approuvés 
récemment par le gouvernement de

LA SITUATION
Sud-Africaine

Le résultat dos négociations

Est attendu avec anxiété

Dépêches tclégruiili'Kiiies

Les Allemands et le roi Edouard

mîsïqtiEs

1»'Allemagne et les Alwciena-LorralUB

NOTES DIVERSES

DE FEO JOHN BLAGDON

Ce matin un immense cortège com­
posé de citoyens de Québec acconipa- 

! gait â leur dernière demeure) les 1 
( restes mortels do feu John Balgdon, 
ancien employé de la maison Glover, 
Fry et Cio.

~tT*zxanffŒs$£$:*

Le service funèbre n été chanté à la 
Saint Pétorsbourg, il—Le Journal flaallique. La levée du corps a été

Pretoria, il.—9.38 heures, p. tu.— du suint synode publie une circulai j*ajpar l’abhé l. Paquet Lo
Ou attend avec anxiété Ile résultat ; ro excomimuiiaiR formellement le 6ervice a été chanté par M. l'abbé
des l égociatioutf entre Lord Kltche comte Tolstoï, de l’église orthodoxe. p0jjUy# rllr£ d0 Québec et le Libéra

.. , , n*r et io général Botha. Lu circulaire civt «.Ignée par. trois ar nal; i.-,al)bé («alarneau.

. a Majesté et ottt Wj iveus par »u | presence de air Alfred Millier, chevêqm> et trois évêques niéuropo A p0ITUe ^ Gustave Gagnon : ré- 
lUqwirtemeiit de la Milice le 4 fe r, gU| est venu cwi*rt4~“ ” ’ b

POUR

. , •• - ..........  qui est verni consulter Htains. Ritînit et fi l’Offertoire ii v eut chant
n-oiînl'iomom oî- ; I*-1»; erf'-|- *>»'<• U.-U- «Jmli* iiiiu<kloiiivu du " Miserere Moi," par'.M. Honoré
îir..* .r/n/.niivv °J1' hâter la. subMluitioii de u'* ti convoqué une réunion extraordl chassé. Le deuil était conduit par

*" hX’ ouinjKtration civile A l'administration nuire pour lo 31 mars, alla de s'oceu jcs nis du défunt, le Dr Blogdon. do
luJlltairo. per des eeinpllcatious qui viennent 551.-1*)'.Hippo, Arthur Balgdon, et ses

JjOVLmy.it Marques. U.—Lo général de surgir en Macédoine. Il règne une peUte-lUe. Durant le service le inaga-
Botha veut s«» rendre. 1! demnmlo vire agitation, et l’on «’attend A de 8iH Glover était fermé par respect 
une a nids tic nJin «le communiqucT graves éviViiemenrs en Macédoine. pour la mémoire du regretté défunt, 
avec Dow et ot Botha. Si ces demic.-s liorlUi, IL—On n’a pas publié au MM. G. Lépiuç et fils avaient été
ivfus< nt, on croit que Botha capiiu jourd’hui de bulletin officiel .sur l é .chargés do ces imposantes funérailles,
liera quand intone. ml de l’empere ir. On approu l néîiii Nous réitérons nos condoléances

Les Boors n’ont plus clfturrlî*!orle mo|IJi4 (,n*jj u p.VsSr. lim* ‘i>oniid nuLlsir.cèrea à la famille du vieil ami de 
munitions. Ms dét.rulseut L-s c.t 4JlK, iS(l blessure se cicutriée d’uno la population québécoise.

TKRiœXiOUVlO
M. (îouriey a re<;u information d» 

la ]iar.t du Premier qu’aiamne négo 
dations n’étnient ouvertes entre le 
Canada ot TenvneinV*. en vu.» de 
l’entrée de l'Ile «Tans !n Confédéré 
lion. Sir Wilfrid h ajouté que le 
temps ne semblait pas l’a..‘ontb> 
peur do telles négociations.

CIIKMIN DK PKI5 Dt* VÏ’KON'
n! de
rauoi.s qui leur restent.

Il n’.v a pratiquement plus de 
Ttîpper ajqnvud que j Boots sur la voit» ferrée de Lorenzo

Marquee*. A Piétoria.

•et t«CAw'Ni^tvjaronax;.
Sir Hildiert

MM. Muokcnzlo et Manu ont l'ai? une 
réclamation au sujet du contrat pour 
In construction tin chemin de fer du 
Yukon. La réclamation a été exnmi 
née et prise on considération, et elle 
sera communiquée A la Chambre A 
une date rapprochée.

ASSIBAMB»; S PU LA VIK
M. Fielding a donné information 

A M. Lemieux que flos hénOiires de. .v , . 
•la Coiiipugide d*A«v:-ui*aiice Métropo j ” 
lltalmi, dumnt l’ani*/ * \b»i niciv. te 
sont élevés A ;?r».tîi>r*t:i73 i t que les re 
\>»ur.s d.» cetro (’onq’tignle. a.n fa 
nada. ont été de S'i l Liés. Aucune 
cliqué t o spéciale n’a été j’Aite i»uint| 
à la propnrilon dis hénéiUes. ma’s !

FAITS DIVERS
Après l’effet de la Grippe

j C’est souvent plus sérieux que la Grippe

elle-niôiqe

Lis médecins et les pi*rsonm*s souf 
la grifipo* s*ae»*ordeiit A dire 

<|Ue !•»? effets *!<• la gripjjo M ut pliu
â plaindre que l’attaque ci’uelle de 
<*':tie maladie : vous ne pouvez jamais 
être sOr que la maladie a abandon 
i:é oi/nqiY’îemonr le système.

La grippe s'attaque mitunUomeiit
laisseles retours faits par le gouvernement :l A 1*» oiu.s faible < i le

démontrent qu'ils ont élé eon-i léra '*M nu grand état tie fa hiies-e. 
blos. Le surintendant rAs-urar.ce ! H n .v 51 1,;1*; seidemeti! la |<

LA TiiMFLTL 1) Il IL K

vent atteignait 50 milles à 

l’heure

n’était pu- au fait que in ••onpag.iie 
avait réglé ses rétiai.uauioiis a moin 
dtvs que ci lé-- iiuiiqtiéôs ]nir la va 
J eut* des piVdct's. L* Départ cm on r 
n’a i*eeu aucune plainte à oc sujet.

Mile longue d»l.v< ustion a **u lieu en 
suite sur la propositfon de M. 
llughivS, demanda m la formation «te 
ilubs vie carabiniers, il .M. Bord • a 
a tinalomont am.oacé que la qr.es 
1 ion l’ovicmlrait sur le Lapis lorsque 
le» « -tine's j?ur la milice seivuil c«*n 
xu-.

Kf. In l’iia.Tiibi'c .Vajourno A (î Iw-u 
rc s.
LA idf;.\K DK I/I.Vmi OLON’l v*.

I/e (oj. Iluuhi-s donne avj.s d um* ré 
soluliicn dans le but d** faire :n? 
double vole sur I » eho.udn d * fer lu 
\(-Tcoloniît'l. sur dlver.-i-» srctloiis de
son natvoutrs e* d‘ JUT.Inier des droite

La tempête qui nous a visité, hier 
depuis ie malin, A bonne In ure, a 
clé la phis l’urtt* depuis le commence 
ment de l’hiver, et elle s’est fait res 
Leutir dans toutes les localités eii.i
ronuaiLtos. Durant h* I^!^; tfr-.ind'?

partie de la ji innée, le vent a souf 
tlé ù -une vit»'s->t‘ de eînquantc milles 
ù l'heure, a A 11 heure.-, hier soir, 
ou constatait :i l’Ob-ervatoirc, une 
ipaisseur de neige d»* lu' pouces 
tombée durant la journée.

Le train du eh» miu *lc fer Bacllî 
qnie L’auadica, Montréal, »lu à 

btup-s. hier aprf— miu!'. était eu 
l e tard d’uuc h-*uro. Le (Juébec C n 
Uai, dff ff *J.3o neures. était en retard 
d’une heure et deimic. ui le train du 
àoir, dû :t 7 hennas, «était d’une heure 
en retard. L** train «in Québec Gen 
liai, qui devait quitter Lévis. A 7 
heures, hier soir, a été eainvité, par 
ï>uln* de la. violence de la teiapcti*.

Sur le chemin de l’.r Quel h c et Lac 
St .1 •* le train, dû à S.-iü h**urc^. o9t
arrivé A (ïuébec avec un retanl «ie 
sept h»;iuvs, et queltpies trains du 
chemin de fer, le Grand Nord, ont 
été cancellés. Le train jhiui* Sic An 
lo. a été arrêté. hl«T, mais la co.u 
pognie a maintenu la voie libre on y 
faisant circuler uiie charrue durant 
tout le jour entre la ville «*t Sic An 
ne. Lo train du Bachique «levant p:.r 
tir A 11 in mv'. hier soir. jHMir Mont 
îéal, a été aussi «•ancollé.

LA TUAYKBSK
Los bateaux de la travers** entre 

Québec et Lévis.' n’om pas susporntii 
Icuiv; voyages vu qu’il n’y « pas de 
glace sur le Helive «‘litre l«*s <h-ux 
rives.

Les tramways cl«'<*tri«|Ues n’ont su 
bi «pie quei«tu fcs retard.-, inévitable.\ 
tandis qu’a Ottawa et û Montré;il 
ils Vont j>a- circulé «titratu la plus 
irranUo partie du jour.

à toute compagnie canaillcim** . u

piicumo
nie. îa cnns«iinpiioti. la brondiit»» et 
bs troubles dt» la gorge qui suivent 
la crlppe. mais la ina’adii».» de-* ro 
gnous, du foie «*1 de l'estomac en 
sont .m*:sî les ré^nl :»t^. à nudiis que 
chacun de «•<*< organes m» soit on état 
de faiblo-'se haw dt* l’aMmiUi*.

Al!n d • faire disparaître *.es ger 
mes d.» la grippe, et en débarrasser 
compîètemcin h* systèmo «»? le .•..ne;, 
peu tie romèth s sont aussi bates «*r 
J*1 ti’y «ni a pas d’aussi sûr que 1 *s 
i’ablt ties do Stuart pour !•» t’atar 

no sont pas un eoir.pt>-é tie 
!mîi:*-an tqs c: d.vng*»reuft(x?, j 
remède agréable, tlélioicux.! 
.. sous forme de tabletti*s 

principaux aurl sept J 
l'Kuoîî'yptus, «le ra 

s • î'iig cr autres germ h‘ides | 
ism’am-ment sans danger : 

“stèn.M.», mais bien la mort | 
i.\ g**rni s «h* la grippe, «lu catarrhe.

que
façon ‘satisfaisante. Un fait rennarj 
quable c’est le peu d’intérêt quVui 
port»* A Tétar .fo:nt> r-itir. Ood • 
est probablement «Ift à Ha. Jccuauclu 
tlu souverain qui! «lé-sire qu'"n ne l'a.>j 
sc aucun bruit sur l’affaire. i ----------

A mstivrdain. 11.—T’m* dépêche tie j t NI Y U.Hel 1 e. LAY AL
Batavia. cnpitaL* do nie d»* Java, an Ce noir, à huit heures. M. Prince, 
ponce que les troupes hu’Jniida.l*03 professeur ft la Faculté «ie Droit, dou­
ent capturé la forteresse des Aciibtols n( j*a une sacoiuJe conference intitulée: 
fi Pu jure u hoc, sur la rive occidentale “ Un procès sous la Restauration.—- 
tlu Meuve Podir. Soixante dix sept rc Lo maréchal Ncy.” 
bclh>s ont été tués et beaucoup d’a.i 
très noyés. Les Hollandais ont e*i 
deux hommes tués et s*q»t b!e.-?é-.

iVdfume. IL—Lo'.squ7\ alüam A 
Iî.'iiiibourg, le roi Fdouurd Y’il i ré 
et jjij: < p! patrsé jair Dui.-burg, un 
groupe aiomi>reux <nr h* quai a fait 
ontcidre des grog ne ne‘tins h^d'ili-u 

#’\ît ineblonr attira l*atteut.ion du roi. 
président d s provinces rhénan.*s

rlio : «îl«*s
iils ügV. C
ma !s «un
«•«u;v • iwibi
« ! <•« >'1i JS .V
qu» - lf éi

« ino tb»
:pl.i JCWït
]«')ur !«* s

tic

TJ! K ATR B DKFBNDU
Par ordre «le St Grandeur Mgr l’Ar­

chevêque. MM. les curés «ie St-Uoeii 
et «le St-Sauveur ont défendu diman- 
cite A leurs ouailles de ne plus retour­
ner au Café National sous peine de 
faute grave.

LES BAQUETTDURS
Le président d a provinces rhénan *« Demain soir, mercredi, R*s clubs «le 
oui . l'accompagnait exprima, ses re raquelie de Québec et «le Levis sc* 
grots de l’lnddeait. Le roi Kd«mnr«l réuniront, en octu» ville et il y aura 

vitmt dyiêt'i*o «>ffieIollenHv.it ftuifor i;é prt cesniou avec fanfares et torches, 
que 1{» chef Th» gare «i«» Duisburg ci Après « r,ttç procession qui défilera 
on disgrâce. qu’on l’a placé daim dans les principales rues «le la ville 
riit» classe inférieure à folio dont G II y aura souper pour ies raquetleurs 
laisaJr partie, « t qu’«»n l’a eitvoyi’* an Mauègo Militaire», 
dans une gare de moindre impur| Xul doute «pi’un chacun y mettra du 
tance. sien pour faire de celle procession un

1 Sonie. IL—Uni* dépêche «le Syra grand succès, 
euse. A la •* Pairlîi,” «lit qu’un ccr • PERSONNEL
tain nombre <k> marins nn-lals trios Lw (.,,.1Jo!selles Orandbols. de Fra-

soi ville sont les liôter, de M. et nnula- 
me A. R. Macdonald.

—Un changement important vient 
«h» s’opérer dans lo personnel do la 
gare du Pacifique, au Palais. M. Hall 
le surintendant est remplacé par M. 
A1 c xand rc Roh ! i ! a rd.

—Le Dr P. Picard, «i«i Eraservlîlo, 
frère «:c M. Arthur Picard do cette 
ville, a été nommé médecin do la 
prison «le l’endroit, par suite de la

DU CAIIADA
Up* Courts estrd Queboc et Uiutkubnrj
LK KT APIlEfl LIS6 NOVRMDRK. leu trainn 

purtirmt dt Québoo (Toriuinui, f.uo St- 
Andru, comintj fuit:

Tous les Jours, Dimanche excopte
A.M.1
8.40

iixpross

TEK It: A I.A

l’our Notre-Dumo «Ich AniroR «Lso- 
;nix-SultloB. Ste*Thàolv, St-TIto, 
«Iraml’MAre, Chutes Shawonecan, 
>t*Moitifueu, St-Pauliti, Stc-Ursule, 

.Sf-J'istin, .lolletto, Muntcalm, Now 
’(>liisfow. Si-.lérdinc, St-Canut, La- 
cliuto, lluwkoubury ot les endroit s 
intermédiaires. L'Kxpreai srrlr» A 
ÜMvkcsuurj à «i.35 P..M. et le Miste 
a 1*J A.M.

LIBRAIRIE

lOITICmCT- LAV.IL

In* ll.irrko.ibnrr (pnrtimt A It A.M.) 
!.m*hute,Sl.-Jèrôn»e. Jcûietle, Chil­
ien .Sli.iwcnvpan. «Irnnd'Mèrc et des 
endroit* intermédiaire*.

F*. M.

4.15
Mixte

I.E* TRAIKN AIllUTlîXT % nUEIIECt 
Tous le» lours, imnancho oxcepto

8.25 P M

Express j
Train Mixte de Shnwenecnn Fnlb Uissant il 

1?.16 P.M. pour Ursod’Môre, Pf-Tite. Stc-The- 
cle. Luo aux Sabler. Notre Paine des Amref,ot«J. 
et arrivant ^ ta Itiri^re h Pierre Junction a 
5.10 P.M.. faixunl riiooortieinent avec PKxproM 
arrivant û Québec ù S.‘/5 P.M.

lUrcri train.* locaux circuleront tou* lo* jours 
«•litre linrneiiu Junotion, (Jrand’Merc atShuwo*
fl * H u ce!» r«L ûi n n t à lu lUviôre A Pierro Junction 
arec lu cl einm d« Trr Quelioc ci hue -St-.ieaii. 
A (ïarnenu Junotion, Jollçtte, St-J«?tAmo et 
Lachii'o nvc lo chemin do fer r«ci1’i'iuo Lnna- 
dlet». et h lluwkefbiiry avec le chemin d« f«ir 
Can n dn Atlantic ; <io Ottiiwu, Arntirior. Iwn- 
frow, KuiinviUo. Pouibrooke, Purry Sound ot
Pépôt du Havre. . _

Pour prix, table» horaire «*l autre» inlormn- 
tion»«: s'adresser À PAjrent Qéoéral «lu fret et 
de* PniMincrs îi l’ofiico céuérnl de lu corn punie

N. j. Fit a se u. J. n. sco rr.
Agent Uén. Fret ot Pas. U»rant(?én€ral,

liureiiii x Général.Terminus rue St •Audit*.
S novembre 1 :*<kj—

i|iiûijcc ilamïîiy, Iuirlit & Powor Co

CT

so sont Trouvés hier mêlés A mu» rixe. 
Ils insultèrent un officier italien et 
bousculèrent «les spect.-i’eurs au thé A 
ihc. i’iusieurs marins furent arrêtés 
et conduits A bord de» leurs bateaux. 
A la suite «le la plainte «lu pi>éf<»t au 
«•ommamlant, «.leux «d’Ileiers \inr«>nt 
fi lerre faire <b»s excuses et pivtes.è 
r«»nt «U* leurs sentiments «l’estime et 
d’.admiration pour l’armé iiullenue.

Berlin. IL—L«* swiver.ni»nmnt im
amt riiaiue «ièsitant sc «v-mlrc» sur les ];l consomption «*t d<»« aiuitx mala ja'rinl n pris une attitude moins rai lr01q (ie SOn confrère le Dr Rossignol.

OM.MENCANT LK KT APRM3 LUNDI 
)o3 DKC’KMJIRK UUW. lo« trains chou» 

eroni commetmU:
Lntro UuoDoo ot Hontmoroacy

LA SKMAIN13
Départ de Québec, tout tu les heure1», do 3.30 

A. M. ii LIiu J*. M.
Dépnrl «io Montmorency, toutes lcc heures 

dc’J.UU A. M. u 6.(N I*. M.
LK DIMANClIIC

IV*part do Quéhoc, toutes le» heures, île LJ‘0 
P. M .a £.3'J J*. M.

Départ do .Montmorency, toutes les heures 
de L'.IUP. M. u G.U) P. M.

ENTRE QUEBEC ET STE /?NNE
LK DlMANCHE. 
Depart dcQuéhoa 

7 ô:> A,Al.
- «)«) RM.
6 33 P.AI.

Popart dcSto-Anno

«lies l-af--*:ig(’s dbarils «h* la nier, au (’anrnla ; <*.»in 
me pivlirninairc. M. Ilughc-- «bViro 
«pi** la grail:»;!c.'i «lu cfi.»mhi soit ié j
o ni I «• A un maximum B un «lcu;i par phis, .lit : L* hiver dernier, uni» alla 
1X111 * 'fine tic !« grippe ano laissa avnc un

î*érinix ii.nl d«» dos. un rhume» p*.*r

«U* üu gorge cl «les
l’air.

Madam*» (’has. Goni.olev. d**

de vis A vis de l’AHitce Lorraine, par( —Roth, à l’emploi «lu ruciliquo 
! riculh’-romcjit depuis que !a <li«Vo «I* Canadien, r« été» promu et appelé :t 

M«»m celte province a offert A l’cmpejxmr r(.mpiaeçr au bureau dca billets «lo
* • iloh Koenigs cett0 viHCt Wilkinson, qui s’est mi­ll* vhuix clrAtoau de

Um*
NOTKS

«lbicussion a » u lieu au Sénat.
aujourd’hui, sur ;I«» sujet <i«» !a îvpié 
iM»ntatioii dis «Mib’vaîçuns <i!a»ts ;\q
Cliaii'.bre Ilaut«».

« » •

l>«*rt«‘ d«» la clinlr et de>;.«îant «*t la
l app'd It. et. après avoir fait 
:h» divers rt mè«lcs peuthi.nl o!us!«»urs 
moi< sans eu épr«uiv«»r aucun soûla

but*.
Un certain nombre «le questions ir 

ritaates «‘titre l’Aliemagm» et l’.Ylsa

gagé pour faire partie «le la force de 
Lucien Powell, en Afrique.

usage «*«• Lorraine out été* réglées, ot A L’INSTITUT 
Vendredi prochain.

CANADIEN 
A 8 heures, P.

Après trois îin-i «le protêt. 
%crne*iiciit sV-t enfin «lécha* 
«luire la royauté tu* l’or dit

h» gmi 
«L* né 
Y ukim

<;::o
idraino Aü^dchms expulsés ont été
autorisés A rentrer clans leur pays. 'n,.t m. lo docteur JL E. Choquette, de 

arment, je me décidai fimünneuj A i On r«marque aussi que l'attitmlc* «l *s st-Hilaîre, comté de Rouvllîc. don- 
»’‘*hi*t« r nu pmjuot «le 50 contins des <lé4é*gué« nu reiclistag «1e l’Alsace îx>i* r.era une conférence.
Tablettes «le Stuart potu 
A la jdiariuaele, ot eonmie

«!♦» dix A cinq pour cent.

* h* « ’atarrîu» mine icct «'onciîlante. A cetto session, j Sujet : “ Remlniaccncos^ li 
ie je les iro.i, «u qu’ils prc»nn«»nt pan fi pr«>sw|.u» tureB# Lamartine et Veuillot.”

littéra-

LA S K MA INK.
Depart do Qtiàbcc.

7 ::o a.M. 
jfl :»0A.M.

(ü) p. m.
6)î RM.
C IA RM.

Départ do *:io-Auiofc
6 â6 A.M. .r) 45 A.AI.
7 15 A.M. 11 40 A. AI.

il) Cl) A.M. 1 lü RM.
Il IJ A.M.
IL' VfQ P. AI. 
i 10 P..M.
ENTRE QUEBEC ET ST-JOACKIM

D part d« Qieboc lo* .Mardi et lo Samedi, à 
ô.if. P.AI. Départ «ie St*Joacb ni pour Québec 
!e Mardi ot lo rfamoil a 7.0î» A.M.

J.o fr*‘t on destination de Hcnupro et St- 
Joacliiiu, no scrîi reçu u lu gmo a Québoo le 
Àl'inll et le Samedi seuloincnt.

Pour tomes uuires Lutui imitions b'udrossor
au 8urliilriinanU
U*. 11. J {USà KL L. K ü AV. A. K V A N S
Surintendant Général Gerant géuéral

£ O 1»
L’est d’Onbirio a c-u «i grande part 

«i*» la tempête d'hier, :i\«»<• le réstil 
t;.t qi «» h s poteaux de i*‘*l«»grnpiiic.

s«>rvle«*s « 1.1 lie

dans 1«* Sud Africain. ; '‘r* i)ius Tabletles «1«* Stuart pour
eux dprnîère.s annéi-.l! t ^ Datarrlie pour la guérison de la

«le téléphone *‘t 1«
Juin de for ont «■•.té ••a:iJ|*Ièie.m**i;l «’.é 
t *rgîmis«'s :tujour«riiui.

» o *
T.«» major YV. I] 1 Kz»i1t«*11 M -rritr. de 

Torot.to. qui a l’ait p.fstie d. s Rra 
briut’s Il«»r>.». 
d» puis l!-*s <1 

était fi Ottawa, hier, et a ou une? en 
t revue nvi»o lu; ministres au sujet 
«b* l’organisation, sous ;*«ui ««uuni-m 
«bment. d’un autre régiment «!•• mil 
lc*s h«»tnnies inoutés.pourl * KervJ.vtl.w-* 
le Sud africain. Le gouveraeent r.<* 
se-.nbb* pas «Uqmsé A faire aueuu au 
tre irouventent en ee sens.

* * »
Li s soutni-td >ns poor le s«»rvic«* «les 

îinilles >ur rAthitniqiu» sont «*r.s cou 
sidérai Ion. M. Hugh A. Allan était 
ici. aujourd'hui, pour '-’oe«*u;eu* «b» la 
«pK q ion. Un a-«Mire qu«* les Aü.t.i

>oüm* ta* v< mirait croire mai ni «.'liant 
que j'.-ti déjà >«*uf[Vrt d’une maladie 
au-si cruell*» «iiu» ii grippe.

Mon pharmacien m’a :L1; avoir ven

faites A Washington dîsar.t qu’uu*-u| 
no note péromp^itv n’a été euvoyéa' 
au Danemark par les Etats Luis. |

Lima. Pérou. IL— On a ressenti1 
une violente secousse de tro.ulile! 

I grippe, des rhumes et du «aitarrho ment «le ton*e. L:l -ecoussi» était .te'
eompagnée de bruits prolongés <q * 

j très forts. Beaucoup de maisouti ont 
! eu leurs murs fondus.

qtle
blés.

d.es autres nvêiieiinés sembla

de la Milice. A utiawa, la nvédiibe 
militaire accordée aux sohlatis eaïua 

««lions qui ont pris part D la défense 
du pays, lors -Je l'invasion fénieime. 
on lStJO.

M. <ïnurdenu était, alors premier 
sergent d’une compagnie du Dème Ba 
laUlon.

I.« h tilling t .«‘VIH.
O 1Afrxpress pour Boston et Xcw-Vork.

1/ , Pour Deiiuco, MésiiutlCi 8b«rbrool(«, 
P. M. I hoston, Novr-Y’ork, Portland «jt tou* 

* Mwsoiidroit* do hi Nouvullo Ansletorro
«v/
P
.001
LM. I

ACCOM M O DAT! ON.
Pour Sherbrooke. Portland ut tou* 
ios cuirons du Sud.

LK HOCKEY

MPI ont la 
trnt, vu 
teaux.

Ja
gr«part dans «*.• 

supéii«ir!té «!■• hairs
MU
ba

Tremblement tie terre
A LA BAIL ST-PAOL

J H

L’ontünlc russo-chinoise rela­

tive à lu Mandchourie

ECLATANTE VICTOIRE DF LAVAI. |
1.0 Club Laval, «le cette :iile a 

vaincu hier soir, au patinoir Québec, 
le Chicoutimi,, par un score «te ü A 
u. Ce dernier club prenait part pour 
la première fois A line joute «le noe- 
kcj, en cette ville L'assistance était 
d’environ 300 personnes, 

j Les avantages ont été partagés plus 
I égulemout que le score semble l’in­
; (liquor.

Le Chicoutimi attribue sa défilte 
A i absouce de Y’ézina, leur meilleur 
Joueur, nous dit-on ; nous croyons 

cependant que le manque «l’expé- 
rienco et de jugement, lorsque !o mo-

Désastres mariluncs
Paris, 13—La tempête continue sur 

la Manche, et Ton signale «le nom­
breux sinistres Un bacean-pêchc-ur 

a fait naufrage ù Trégastel, prît» de

DEC Hé S
Dec h «Y ne.—Samedi, le!) courant, h St-Iloc!i 

dos Aulnnb, înadamo Aurore Ouelh»t, épouse 
de M. Arthur M. Dcclu'ne. M.l*. pour I.'I «lof.

r?ciî ftinér:il!i(-.s auront, lieu mcrereill. ie l;i 
courant, ù 10 hcitren. h .St-Rnoh des Auluah.

Pour l’necnmmodarion «lus in*rronnex qui 
n^*»isterorit aux funérnihc*. un convoi lu tarera 
Levis aprùa l’arrivée «lu bateau «le 7 heures vc*. , V ! I.evi» «H'il» i «..r. v«*c Wii uuirnii nu I IIUIII.*»

lit est. et son equipage, compose «io ; mint «lo Québec. Retour itmuédiutetiieiil iiprt’i» 
qi atre hommes, s’est noyé Le trois* les iumhwillcp.qt
mêla ** Saint-Mars 
fait côte près <1«»

noy
de Bordeaux

Bale St Paul, 12.—A d.15 heur«.*s, 
w matin, il y a eu une forte semis 
*e de tremblement de terr«*. qui a 
duré une minute.

LD Ki:CDi\SDAlDi\T

àrraugement des divisions de 
la province de Québec

Berlin, 
cinl «lu 
pendant

IL
Morlaix Los ba­

teaux de sauvetage) ont sauvé cinq 
hommes sur douze, les sept auires 
ont. péri La tempête sévit sur le 
golfe de Biscaye

Lo voilier norvégien “ Lizzir. Cur­
ry ” venant de Savannah, avec bols, 
a été j«*t«'* sur les rochers de Gljou.

Boamlry—A la Pointa aux-Trcinhlc».comté 
«ioPortnouf. ù l’Agu Un 7‘J mu». «In 1110 Murle- 
Di:saiigi!.4 AlorUaet, cpauüo do Xi. Norburt 

: Houmlry.
L«q funôrnilles auront llou inorcrcdl. le l.’t 

courant, a 8 li. .*>d.
J*«r«»iits « taniDsont prlô* d’y ansUtcr eana 

mil m iuvitulioii.

im nt est venu del .inter le caoutchouc 01 ,w;t *EÎ*,c“en*; Iu‘ri'u . °11 ;'p,?ri!ml
vere Ios buts adversaires, est l.i eau- aujounl hul que lo capUnlno et I e.jui-

IL—D? <*orrespo:id int <-pf* sc véritable «le l’écrasemeiu subi lîa*=° ,,u L sau\cs
TaKébi&tt,” qui :i voyagé hier soir, par les joueurs du Chlcou- !■ Brest, 11 Lu mor est démoulée, la

............... un ;iu dans h* nord de la tlmi. qui sont tous d’une habileté tempfte fait rage Un signal sôma-
MamlcluMiric «.-n M«*»ig»^iv et >ur iv-» capable «le rendre une lutte intéres- phorique d’Ouessant, a annoncé qu’un 
frontières «le la S’béiio et «L» la ( hl soute. vapeur espagnol était err détresse, A
m-, et «Unit. Jos rapport* mit toujours 11 est inutile do faire l’élogo dos six milles au sud-ouest («o eeüe de.

OFFIO.TES EN CHEF

Ottawa, 11—Les divisions du reevn- 
lemont pour la province de Québec 

Â>nt été déterminées et sont comme 
«uit :

Division 1.—-Jeau C. Langolier. de 
Québec, officier en chef, Beauce, L’Is­
let, Bellechasse, Montmagny. Bona- 

venture. Montmorency Champlain. 
Clicoutimi et Saguenay, Quéhec.Kst 
Dorchester, Québec Ouest, fjaspé, 

Pcrtneuf. Charlevoix, Québec Centre, 
Comté de Québec Kamouraska, Rl- 
mouskl, Lévis, Temiscouata.

Division 2.—John Morel! Mackenzie 
Duff, officier eu chef : Beau h a rn ois, 
MisslBquoi, Brome. Montréal, St An­
toine, Ste-Anne, St-Laurent, ChAteau- 
guay, Richmoud et Wolfe, Compton, 
Bktfford, Drummond et Arthahaska, 

Sherbrooke Huntingdon, Stanstead, 
Wégontic.

Division 3—Jos. N. Lemieux, de St- 
Hyacluthe, officier en chef : Uagot, 
Nicolet, Bertiiler, Richelieu, Cham- 

hly et Verchères LapraJrio et Na- 
plerville. Rouville. Joliette, St-Hya- 
dnthe, St-Jeart, et Iberville Lotblniè- 
re, Trois-Ri\ières et St-Maurice, Mas- 
kinongé, Yamaska.

Division 4—Dr Geo. A. Lacombe 
de Montréal, officier en chef : Argen- 

jteull, Montcalm, Deux-Montagnes. 
Montréal. St-JacQues. Stc-Marie, Ho- 
chelnga ; Pontiac. Jacques-Cartier. 

Boulanges. Label le. Terrebonne. V As­
somption, Vaudreuil, I-aval, Wrlhgt. 
Maieonneuve.

appui'
été exacts, a «*.nvoyé A ki :i jourrntJ 
ii lit* longue lettre ; cetto lettre c*ît 
publbèe aujourd’hui et « * ! I » • •«•ont lent
des itêhiibs IntéreSbunts sur l’en rente • cent pendant la présente .
russ<» clilnoise, relative A la Muinilvin. Lnbergc. Leclerc «ît Gauvin sont Li passe ouest a fait explosion
ehirurit*. d:i M uigaii»' «*i le Tm*lc»*sUun ! des Joueurs dont l’habileté est rocou- Bilbao, Espagne, 3J__1æ vep«»ur
Il «lit qu’il eM absolument cvrLiin | nue des amateurs, Bolcourt qui fai* •* Avlona ” capitaine Lenox, dont
que lu version don née par J«^.s Jour! cuit hou début hier soir. ‘ <’“"i
t.aux ne h«» j*ap;)i’o«*h«* i»:!■=? «in la véri bien tiré d’affaire ; il a fait .neuve sur rochers, et Unit
té vraie. J1 «•it«» dca si» rnppor ! de beaucoup de jugement .
tant au projet d'administration lute ! La lutte a él iiuôresaiito. Lo jeu 
rictirc do cotte partie «1e la Chine, qui i ne* fut pas rude ; Gauvin, seul, a été 
démontrent que la Mandchourie de ! mis hors du jeu deux fois, pour lu-

joucurH qui composent l’équipe du Son gouvernail était avarié. Deux 
Laval, Gnrneau et Deniers ont fait vapeurs sont allés A son secours 
leurs preuves en luttant pour le Gros- L ouragan a causé beaucoup de dé­

! saison, *Joi- gAts A Cherbourg. Une coulée dans

*«
s’esi tort ]e naufrage a déjff été signalé, s’est 
fit .neuve brisé sur Iùs rochers, et Unit son 

éeuipage. composé de 23 hommes, a 
péri

viendra une partie inuYgr.'iu'.c» «1«* 3:i 
Russie bien plus encore que Box 

hara. Quant A la Mongolie, il n’ost 
pas «louD'iix. «lit U, qu’un protectorat 
uit été établi, or « <»la rossvrt d«,»^ dra 
peaux n>s«'s hissés iKirtotit. «l«» i'or 
ganivïitioii <*on*]ilèt«* du «li^trlirl, de 
rétnlïl'ti-îbemeiit «les htuvaux «fo re 
«•ouvr<»mcn1 «Vimp«“»îs «»t <i<» l’omw

fractions légères aux règlements 
Les équipes étaient composées »om* 

me suit :
laval :—Goal. H. Bol vin ; point, 

T. Bolcourt ; cover-point. K. Lnbergc; 
avants : L. Deniers ; capitaine : O. 
Jjeckrc, K. Gnrneau, F. Gauvin. 

Chicoutimi Goal,G. Gagné: point

UX ASCENSEUR

Aux Chûtes Montmorency

LIGME FRANCAÏ3C

Compagnie Generale. TransnlIanUijnô
LIGNE DIBECTfi AU HAVRE—PM13 (Frinw.)
Dôpiirt toim lco JoaiUt, A 10 U. A.SL 

D* ta JoRcKo. 40,North ma Mcriant

LaChumpngnc* 14Mars lia Bretagne... 4 Arriï 
L Aipiitaino... 21 Mar* Lh n!iam«>nuno 1 ) Avril 
La (joecoj.no.. 16 Mar.- | La Lorraine... 18 Avril

•MasMMMaaM

Aponco Généra la. 32 Broadway, N.-Y. 
Aobxts: MM. Stookir*-. 2 m0 St Louîj: K. H. 

Crenn. G,l'.)L.C. K. Totmy, (2.T.U.

A une récente assemblé!* de h
Q'iieboe Railway, JAglu and Power p a

B M II « « t ^ 4a. 4 . a I. »
M. Martin : cover-point, O. Perron

Mire «le siu»«?um!l(»s «> b:t.!h|ii *s russijau1r,s . P Degblens, capitaine, A. Co.,” H a été. «décidé de «-oiistrulro
cliinoîses ave«* «b*s Rus es iseubs <*om ]3( jpcron, K. Lépino. L. Talbot. uno double voie sur Ja ligue depuis

L’arbitre, M. Chs. Nolan, du Gros- Uecl'leyvJHie jiraïu’.'uix Lu
cent, a donné comme toujours satis* émulation entre LlodleyvlHe et Beau 
faction générale. port ««st comjjviétée et aussitor. que,

Y’«ji(»l lo sommaire des parties : la chose sera possible, le reste do lu
1. Lavai, Gnrneau. 8 minutes. dh?tantre sera uréparé-e pour la. chou
2. LavQl, Demers, 4 minutes. è Mr? vole.
3. Laval. Demers, 3 minutes. L’aseonsenr projeté A Montanoren
4. Laval, Demers. 1 minute et 20 cy, eiu* la propriété Kiont, devra être

secondée. construit dusts ou pare. B y a «lôJA.
r». Lavai. Leclerc, 7 minutes. deux plans pour Cet nnceu^ur qui
(J. Laval, Lccierc. 3 minutes et CO devra avoir trois cent pieds de Jiau

i K'iir avec uno tnettimihon de deux
MI-TEMPS

IPoeiesàGaz;

• OOI»•

Nouve le :e iffieu*ce
Les congréganistes do la Haut«>- 

Vlllo sont priés de se réunir demain 
•oil, mercredi, à 8 heures, au No. v7fi 
rue St-Jean, pour y reciter l’office 
des morts auprès de leur confrère. 
•H. AchMle Lachanqe décédé nier.

m«» employée supérieur'-. Tout cela, 
i*ii fait, s'est pas<é peiwlaiu les «l»>r 
u lets <!x mois et a coumii'imé ava.it 
le «v< ul«' veinent boxeur. Mais la preu i 
ve la plus claire se trouve» dans une 
proclamation du général Grodek-off 
aux troup«»s de la Sibérie, dans» la 
«juelle le général «lit :

4* Vous avez noblement rempli vo 
tre tfiche <»n défendu ut uno ligne Ion 
true de 1.ÛOO kltomètrfts. «tir 2a fron 
tlère de l’empire russe ideqniIs Urga. ;
>foiigv»Ue. jusqu’A Kho Shun.” (■ecciueH.

Peut être le renseignement le plus 
Importa ut fourni par L» conwpon 
dant du “Tagebîatt " ••*^t que Je
g«>uvern«»monr ru-r-e .a fair imprimer, 
distribuer et afficher dans toute la 
Ti'ar.Nb:iTl:nR<». Sibérie orienl-nle. un 
«ïécixît oixlcainar.it pour le 13 murs 
une remobilisa«4011 générale des trou 
pen <*ri TraiLshaïkaJiic, parce “«pi’elh» 
est «levomie uéi.'esrênlre pour étouffer 
i«*s muivcaux désoi*dres qui ont é»ln 
té en Clilue.”

T-ne dépêche spéciale reçut* nujour

7. I.aval, Leclerc. 8 minutes, 4û se- 
ccndes.

fi. Laval, Carneau, 9 minutes 25 
secondes.

9. Laval, Carneau, 2 minutes. 10
secondes. Non terminée.

WINDSOR vs CHICOUTIMI
Ives directeurs du club Windsor sont 

en pourparlers avec ceux du Chlcou-

conts plods. L'un, du cim plans est 
pour T érection d’un asoenscur de 300 
phNl-s kJkï haut.eqr ayant un pont au 
ilossus d’une longueur de «Unix cimts 
p'.«»ds jpour oo.ixmu'iilquei* avec le 
parc.

L'autre plan vtminæe un chemin «le 
fer incliné île près da tiviis cents 
soixante ]/ieds do longueur, «piolque 
chose dans (le genre <ie celui de Ja 
rue Champlain jusqu'il Ui IVrrassa», 
A rex(X»ptIoij que l’luuldmih>on eu mi

tiini. pour uno rencontre entre ces rn jajulde—trois Y pieiîs par deux

I *M <■«• i« £r<£ StVJ&XjSSi ! PrtAr ÆÆ’SSTV’SS
flo°c«mSraîîmŸja fl!? de mn*»!? Bt'ralt certn,nemeat trôs lr>téiosaanto. pi«is. M. Bort. U Bn 1,1 win, Inpff-nlour 

tout !«» phvçom*s du eliemln de for de
la ^raiKbi^uifie.et qii’îl ee moment les 
uvRs auront été po^és sur La. seettlon 
< emprise «uitrc. Klialler ot T.dtslhnr. 
Lo reste de la ligne est terminé.

méC'ûnlclon et expert en tiKcenseur, 
a été consulté wur la. question, mais 
les deux phimts .présentent tant do il ifOn ne peut io mor 

Le BAI MK RJU. MAIy guérit lufaU Acuités et de désavantages, qu’il a 
(piiohîîdie ft t0llX’ ° r^l,mo* i»'1 JJJ djentandêi qnndqaues jèsii4^ avant de

W donner une réiKinse définitive.

♦
♦

a UV.U. 4M **w UA«. l.’llâ «{lliltur.u J.

, j.--. oxpoio oq route è uo.-* bureaux un nwor* ** 
liment do l'otics Ue Cuisine et ds nbuufTak'e ^ 

^ par le Gai, +

^ J^A COMPAGNIE DU GAZ DE QUEBEC

a mette etc. ca

Puritan : S15♦
J Goifound par de? oooRpieurs ipleUàx f« ^ 
♦ tl.SS not par 1000 plods anbss. ♦.
^ On ittireipécialemontrettonUondMnhefs
♦ de fau\Ulo sur lofait* QU’AUCUN COM BUS- ♦
♦ TIBLB NE PEUT ETRE COMPARE AU^

U. L*- 
A. Id.

r/lîXTE
Pour la Jonction «ie lk'auce «it St- 

1 l-runçoij. Joaction do Triuc et.Mé* 
« L'antic.

I r» îrnliis laisionl u s.«»v*u

1.20 r.M. )-^l*r«.ss dt Boston et .New-York
?.!5 A.M Acommoclation. 
6.45 r.M. Mixte

l'ciprose. Lo trnin *»*i»re?* quittant Québec 
jcra-Jiodi, no va pas idus loin que fc’priiiBÜrlU io 
hintnnclio matin.

L«î cliur parloir Pullman sur co? train» «zpre.M 
de Qu«*ben à .Sprint; lia Id via filtvibrook'* sans 
trnnebopioinuut. llacc«.r lomont u rfberbroolto 
usée lo char tntfiifl p,»ur Boston. Clmra direct 
mr les trnin? oxpross do Qu6boa Si Boiton snnl 
«runbordemun t.
l.cf o'Uclors «io li-nano sent 1 Qu*'*bo *. ot ?t 

Lm ie pon» examiner t*t ohèqnerlo buçago. épar- 
«uvnt ainsi tout fuuui ù. la frontière.

peur Pullman c*. nuire? information* e'adre?- 
ser uux Ajf-inüitu h Cité et da District, 32 
Sr o* - T out?. Quebec.
FRANK ÜUUNÜÏ, J. II. WA LS il,

Af/rnt|{6a taI Agent u’vü. aatsajers
%0 iatiw —

• A\4J7hï MP

LIGNE ALLAN

Steumen do !;i ülnild Uovalo
KTABLIE EN 1852

1P0G — SERVICE D’HIVER — 1901

Servloo do Llrorpool, et Portland

De
Liverpool V «peurs D* Portland

7 Février iCÎUSIAN........ 2î Février
2.'! ” Vfmidian........... 1 ’1 .Mur*
n ’• 5KMI.I A S*........ 10 “
h) Mar* * A It ISIA N............ 2 Avril..j •• rUNtHUN.i. .f... 0 ••

4 Avril AUM1UIAM 20 "

mix nu pahrauk
Cablno..... 150.00 en montant
4 II LUI 11 i 1114 41 U ••••••• • •••• Çjj il 9 |«J

lCntioimnt ..Liverpool, I/indren, I«oiidonderrj, 
lîolfûSt ou Glnsubw $26.00 ot $2Û.D0

Isrflçtt de Glasgow «t New Yerlc

De
«lascoTT.■ ■■ ■ 4 i ■

Si Junr •/
21 Février 
7 .Mur*

21 ’*

hteamer». P*
New,-York

SAiuisuw'....... 1& Février
b* U URNSlAN . . • » • V) Mur*
&*A (IDIKIAN . ..... *
Siutuusr............

?ô.0U

0.4“

0.G0

0.90

0.90

1.00

0.J0

ü.c;

i. «0

1.50

1.75

1.00

0.99

GO

0.05

2.00

1.00

0.60

0.75

PRIX J) U P A 68A GE
Cabine* MMM ••••• *e •< ••••!•* •TW.!)) on miinrant

,50lpt^riiftJlnire,,,,,, $32 
fciittenont pour dlurçow, Llv«n.ool, UelfiiKt, 

Queonttown ou Londobïlctrv................... $2tLÜ0
(ïlnspow à Portland tou* le? romaine*. 
Uhiexow «Y Boston tous les quinzo jour*.

Four plusatuplesiufonuaiioatt’adrMMi à

ALLANS. UA J& «k CO..
Aipnt.

fïife» t^Ficaoe Lcotfsf

CHLOROSE 
A H £ MIE

Vin DR SAINT JOSIOPM, par 
le Rév. P. Champeau, édition 
de luxe . . . . k........................

VIE DE SAINT JOSEPH, d’a­
près les visions «l’Amie Cathe­
rine Emmerich......................

MOIS CONSOLATEUR DE ST. 
JOSEPH, patron clos Ames 
éprouvées, par Mgr Ricard . . 

NOUVEAU MOIS DE SAINT 
JOSEPH, époux «le lu Vierge- 
Marie, par le R. P. Bouffier .

VERS T/ETERNITE, par l’abbé 
p°u)in...................................................

LA SCIENCE SANS DIEU, con­
férences par le U. P. Didon 

DE LA DOULEUR, par Mgr 
Bougaml.................................•. . .

LES DOULEURS DE LA VIE, 
la Mort, le Purgatoire. Espé­
rance et Consolation, par Pos- 
tol..........................................

LETTRES CHOISIES* de saint 
François»! de Sales aux at'fii-
sfim

traite de* la Vie ‘inté­
rieure. Petite somme de 
Théologie Ascétlquo et Mysti­
que, «l’après l’esprit et ’ !f;s 
principes de saint Thomas 
d’Aquin, par le R. P. Mcyuard,
en «leux volumes...........................

LE CHEMIN DU CIEL éclairé 
vt aplani, par l’auteur do 
“ Allons au Ciel ”, en 2 vols .

LES DEGRES DE LA VIE 
SPIRITUELLE, méthode pour 
diriger les finies, par l’abbé
Saudrenu, en 2 vols...................

L’AUTRE VIE, par Mgr Elle 
Méric, ouvrage en 2 volumes . 

PENSEES recueillies dans les 
écrits du R. P. Clément Ca- 
tharay, par Daurignac ....

1»E SAINT SACRIFICE DE LA 
MESSE, son explication dog­
matique, liturgique ot ascéti- 
oue, par Je Docteur Nicolas 
Gihr, 2 vols......................................

LA SAINTE MESSE, sens véri­
table des prières, des cérémo­
nies, etc., par l’abbé Décrouïlle 0.90 

LA SAINTE MESSE, par lo 1t.
P. iJe Cochem................................

LE DIRECTEUR des Catéchis­
mes do Première Communion 
et de Persévérance, par l'abbé
Turcau, en 3 vols........................

LE MANUEL des Catéchistes 
do Premiôro Communion, par 
i’abbé Dassé.....................................

LE DIRECTEUR des Retraites 
de Première Communion, par
l’abbé R. Turcau...........................

L’HOSTIE de la Première Com­
munion oïl le .Don de Dieu. 
Lectures et histoires pour la 
Première Communion, par
l’abbé Fritsh...................................

LE LIVRE dos enfants qui se 
préparent ;L la Première Com­
munion au Pensionnat ot dans 
la famille, par l’auteur «les 
Paillettes d’or..................................

DE LA CONNAISSANCE DE 
DIEU> par A. Gratry, en 2 vols 

LA Y’IE intérieure simplifiée et 
ramenée A son fondement, par
lo Rév. Tissot.................................

GUIDE «les pécheurs ou Traité 
de l'excellence ot dos avanta­
ges de la vertu, par De Gre­
nade ......................................................

LA DOUCE ET SATNTE MORT,
par le H. P. Crasaet..................

UNE PENSEE sur la Vio de No­
tre-Seigneur pour chaque jour
do l’année..........................................

LES QUESTIONS ae vie ou de 
mort, par le 11. P. Lefebvre . 

REGARDS dans l’autre monde, 
pur Mgr Martin.............................

LES AGONIES DU COEUR, par 
l’abbé Bolo........................................

LA TRAGEDIE DU CALVAI­
RE. par l’abbé Bolo...................

L’HEUREUSE ANNEE ou l’an­
née sanctifiée, par l’abbé La- 
saussc ...................................................

L’AME élevée fi Dieu par les ré- 
fiexions et les sentiments, par 
l’abbé Baudrand............................

LE CAREME SANCTIFIE, par 
le R. P. YViltubobüe, c. S. S. R. 

LECTURES pour tous les jours 
du Carême, par l’abbé Blanc . 

Berthlër—LTlommo te! qu'il 
doit être..........................

— —Lo jeuno homme com­
me il <» ut.......................

— —Le livre do tous • . .
— —U*s éfcxts do la vie

chrétienne et de la vo­
cation........................................ 0.39

LA SCIENCE pratique du cru­
cifix dans l’uaqge dos saorc- 
moute do pénitenco et d‘Eu- 
chariatio, par le R. P, Grou . 

TXtÀiTE des scrupules, Instruc­
tions pour éclairer, diriger, 
consoler et guérir les person­
nes scrupuleuses, pur l’abbé
.Grimes ............................................   .

TRAITE des scrupules ou règle 
de conduite pour les personnes 
qui eu sont atteintes . . , . 

CONDUITE admirable <ie la DJ- 
VIno Providence dans l’oeuvre 
du salut dé l’homffiç opérée 
par Jésus-Christ, pap Bülnt AI-
phose do IAguorl............................... 0.59

SOUS LïJ REGARD DE LA DI­
VINE PROVIDENCE .... 0.75 

L’ABANDON à la Providçnco 
Divine, par le R. P% de Caus-
sade. en 2 vols, reh........................1.95

LA NOURRITURE do l’ûme 
chrétienne, par l'abbé Pinurt. 0.75 

MERVElLLES.de la grfice sanc- 
:o, pat! le R. P, Brou-

«... in . . • %.•„ • • * ...

ABU EU E des Conférences aux 
mères chrétiennes de Mgr
Charles Gay . «.........................

VIE’ DE/N.’-S. JESUSrOHRIST, 
ou concorde des quatre Evan­
gélistes, par l’abbé Arnault .

LA Vlfâ SANCTIFIEE, recueil 
do prières, méditations, etc., 
cntlèrenVcnt tirées de l’Ecri­
ture tjfiinte et des Pères de 
1 Lgllfio ..»».«• t* •*• •

LA VIE chrétienne au milieu 
du monde, par le R. P. Bou- 
tauld •

0.15

2.00

0.75

+ GAZ tant pour le bon marché par la# 
^commodité. ^ FER

HIGNON

FAIBLESSE
ENRICHIT LE SANG
RETABLIT LES FORCES

DONNE APPÉTIT
PARIS, rue 
AtbioUC ; IF £i. U0A1U 4

0.75 

U. 00

0.35

0.90

0.30

0.G5

0.03

0.40

0.50

0.40

0.59

0.20

0.30
0.30

0.20

0.30

0.20

0.70

1.00

0.20

o.e*

0.5#

34 IUJE LA FABItiqUK
tort* voisin* dot Boréaux «lo FE*******
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